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BENJAMIN LENTHIER, Journal Quotidien. ee Directeur: Propristaire

Entered at the Lowell Post Office as second Le NATIONAL et le DRAPEAU mM 'Inaniclase master. NATIONAL. - Ul Pas Besoin de s'Inguieter
» Som: —_— Tous puis do ls Gare, —

La PratPr alse, coin oeoeun Rue Middlesex, - Lowell [Li TREMONT & SUFFOLK A TROP : 8
- \ ig rues >

Agents du’ NATIONAL et du 1 LotMoody. Bousetn, ¢ rus Cabot. Soul Hesel Canadiende in ville do PRODUIT

en: DRAPEAU NATIONAL. Dr C. Hénotte, coin des rues Merrimack et R Prepristaire
a

= . Camille ouss a = Une Manvaise Ramsar

- —_——— 9.na House Block, rue

ls

Roussh, — m

|

Les directeurs du Tremont & Suffolk,

PaniThalerS'LareviowAvenue. ALLEZ-VOUS A CHICAGU réunis hier àBoston, ont décidé qu'à partir e
Josurz F. Fixaæp, Auserr Penuetuen, MBtdatesSoindesrues Aiken et Hall. du ler août, jusqu’à nouvel ordre, leurs em-

James Mautden, 47 rue Tilden. Bureau cauadien® d'informations, ageuce # ployés ue travailleraient que la moitié du

Nouz Cantine, J. L. Bemaurr, AlePhare “E'icnard,Laioviou Ave Lowell ope ordinate. bré actuell ce ———
Railroad News Depot, Enc. adlesex Nous avons déjà parlé du bureau d'infor- marché ast encombré actuellement e 3

T Sereeta. mations destiné à rendre de grands services il faut que les propriétaires attendent que
D ASSURANGE

à ceux qui visiterontI'exposition de Chicago les produits aient un champ libre d'exploi-

et dirigé par notre distingué compatriote |‘#tion.
M. Louis LeDuc, Nous ne pourrons jamais Le employés ne semblent pas s'ocouper T i

» y revenir trop souvent. En temps ordinai- beaucoup de celte suspension, car vst lu E PAR E FEU
, | re, un étranger à besoiu d'au guide d saison favorite pour les vacances,

\ AU y MERRIMACK X STREET X CASH X MARKET Chicago; que sers-ce done quand m ville Nos compatriotee,qui forment là visjorité
des ernployés, en profiteront pour prendre

  

B. CHEVALIER. Proprietaire.
 

l'été est le temps de faire usage de toutes sortes de légumes. Tous ou
trouveront à ce marché, de première qualité et des plus frais, vu qu’ils arri-
veut tous les matins des principales fermes environnantes.

Salades, Rhubarbes, Fraises, Pommes, Céléri, Navets, Ghoux,
Pois. Fèves, Blé-d’Inde, Asperges etc.

Epaules Fraiches, f1c, Lard Frais, 12c.
Lard de Cots 13c.

335 RUE MERRIMACK.

—— C’es le marché populaire de tous les Canadiens— —
 
 
 

    
 

 

 

 

    

 

sers envahie par des centaines de mille de
visiteurs? Le voyageur le plus aguerri ren-

contrera à chaque pas des euauis el des

desagréments.

M. LeDuc reudra d’énormes services a
nos compatriotes par l'entrevrise de son
bureau qui est À présent parfaitement or-

ganisé.

Le but que le bureau se propose d’attein-

dre est de procurer aux UCanadieus qui visi-
teront l'exposition:

1. Une liste de bons hôtels et de familles

où l’on peut se procurer la pensiou et des

chambres à des prix modérés, et par ce

moyen leur éviter de tomberentre les mains

 

leurs vacances anouelles dont ils ont besoin
pour se reposer des fatigues d’une anuée de
travail bien e:nployée.
Oa disait ce matin, que des avis avaient

té placardés à la manufactare de tapis
(Carpet Mills) annonçant que les travaux

seraient suspendus jusqu’à nouvel ordre.
Ceci n’est qu’une rumeur, car, renseigne-

ments pris sur les lieux, nous sommes en

état de dire le contraire.
ape

CONCERT EN PLEIN AIR

 

 

La Fanfare Mirnailt Jouera Sur 1a Com-

mupe Nord Demain Soir

 

EXTRA

Pour Cette Semaine ++

 

 

$25.000 VALANT DE HARDESFAITES $25.000

Le Stock Complet de A. Bamber,

J4 RUE MERRIMACK.

Ce stock qui à vté endommagé par le feu du 28 Juiu doit être vendu à n’im-
porte quel prix par ordre des syndics. Lu vento cat commencée

  
 

’ : — d’hôteliers ou de personnes sans serupules| C'est la fameuse fanfare conuue sous le ° ° .

qui nechercheralent qu'à les exploiter par nom de Mirault's City Band qui fera les frais RY; M î.
des prix exorbitants. du concert en plein air, demain soir, sur se 76 ! ( ll Ill

2. Un lieu de reudez-vous, où ils pour- la Commune Nord. Il n’y & aucun doute i 9 9

| a : ront toujours se rencontrer. qu'un grand nombre de nos compatriotes
: 8. Des ranseignements dignes de coufian- iront l’entendre.

en t Exposition et tout ce qui d’abord ‘ils 8 out Et ti j ‘a 1 soute iEST LE — _ . ce concernan q D'abord parce qu'ils s’y amuseront eu se continuers jusqu’à ce que le tout soit écoulé. La plus grande partie

| (SCREENS) sy rapporte. ; grand et ensuite parce que ce sont des com- des marchandises n’ont été que peu endommagées ou point du tout. ?

Faisant Sk ox 4. Lisvntage de faire des emplettes patriotes qui feront les honneurs de la Il y a de magnifiques habits daus cestock et 1ls seront vendus à plus

\ PLOMBIER CANADIEN al1san sur tous Chassis, 25 CLS

|

dans desmaisons de conimerce respouss-

|

fate. Le programme de la soirée est des © Ime . bas que bon marché.

. 30 cts et 35 cts. ple, oùa seront traités avec courtoisie et plus variés et des plus “beaux, le voici en

i Le plus Populaire de tout L ; , onnéteté. détail :p P i i 0 ; owell Garde mouches (Screen) pour! 5 Uniieuoù ils peuvent recavuir et Tanhauser—Marche Wagner OUVERT TOUS LES SOIRS.

Les améliorations qu’il a faites et le portes de toutes grandeurs adresser leur correspondance et aussi dé-| Columbia—Gavotte L. Frederick
< succés obtenu, sont une nouvelle ga- I poser leur bagage, parapluie, paruets Cw ; x

{ rantie, que chacun aura satisfaction à $1.00 seulement. ete. Boss pois, PROS poserfoldSelection 4 eeDele ,
¥ i ; . \ Lo . _.

|

Rosa—Valse rr, par A. Mirau
l’avenir plus encore que par le passé. Machine a raser l’herbe, ri-| 6 Les indicationsnécessaires pour visi-| 130oi gy clurinetis J. Missud i se |4 RUE VI ERR| F1ACK

. © teaux, hose pour jardin, pineileurs fous (amusomonts 8 Light Cavalry— Ouverture Suppé . -

errimack St, “922020dede ésiedeumur BLnS: pileurBure iiane conque, pourleur Adeste Fideles—Hymne Ar. par KE, Boyer E tre les Rues Central et Prescott

: Le | Veterans—Marche A. Mirault ; : ; n gs ; ,
Coin de Race. H [ GlRARD 7. Fournir des voitures, œuides, billets! Laurier Wreath—Selection W. Lu Ripley Nous avons un lot de beaux Ginghams ° ’

3 de thiiitre et méme tous les journaux du : p 3 ‘ 1
Durantles chaleurs on aime toujours ' ¥ Canada. 0> concertcommencersà prpy Ecossais, 32 pouces de largeur, qualite

à se rafraîchir et pour cela on va visi- j Pour déf les dé d - “1h 3 | 1for Pétablissement Marchand Canadien de Ferronneries, de entreprise,le reneColinge rauit. bien fine, et les couleurs garanties pour Y . °
264 Rue MERRIMACK. ; oo reer 3 3 2hstCIE TIL foepe changer qualite enna que nous] Lu Famille Canadienne. ,…. . somme de deux dollars .00) par per- . - ;

IN PIE | DeeES

|

sonne La Saison esta DownPasies avons vendue 19 cents la verge, mais pour
' y >| M. Le Duca nommé M. C. lt. Daoust, plusieurs amateurs du j ; . N'appelle sa table bien garni que lorsqu’il s'y trouve une

jeu nations, euce|ge  debarrasser du lot, n allons le PP Sarm 4 av Sy tol
v n —AU— POESIE du NATIONAL, son agent pour Lowell et les pays, se sont intéressés dans le temps an ot, nous °8 variété de légumes de la saison. Les légumes frais et de

: — environs. En vous adressant, personnelle- succès du club local de base ball que nous vendre toute sorte sont au

LA BARBE ment ou par lettre, 4 nos bureaux, tous n0S

|

ayions, Après être allés faire fiasco à
- L : « . .

No. | | Rue Salem compatriotes pourront avoir les renseigen Manchester, les joueurs qui représentaient P bli Ç h M Iz t

oi Lo ; ments neessaires.—L). Lowell dans la ligue de la Nouvelie Angle- u 1C as ar 0
Vv. t là des li à J'ai deux poils blanes dans ina moustache, terre se sont transportés à Boston | !

? ous trouverez es liqueurs de Deux beaux poils blancs longs et frisés; —" ’ i -
v qualités supérieares telles que vins, Je ne voux vas qu’onles détache, UN NOUVEAU REUUEIL a ts sont atenant connus sous le nom AA 37 4 Merrimack St Lowel I. Mass

e Boston Reds.whiskey, gins, biéres, lagers ete. Les
prix sont modérés et l’on est toujours
certain d'être servi avec courtoisie.

T. J. KENNEDY,
15 Rue Salem.

ELZEAR LAMOUREUX
BIJOUTIER.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous n’en avons jamais assez.

Car pour prendre un air respectable,

La barbe grise est de rigueur;

Ça donne un chic inimitable
Et presquele parfait bonheur.

J'ai désiré dans mon enfance
Etre un personnage barbu.

La barbe imposante s'avance,

* Un qui s’avancè ”est toujours cru,
Plus tard quand pousss ma barbiche,

 

  

 

Vingt Chansons Popalaires

M. Edmond Hardy,’ de Montréal, vient
de publier sous le titre de “20 chansons

Populaires” un nouveau recuell de nos airs

nationauxles plus connus arrangés par M.

Achille Fortier, ua de nos "artistas cana-
diens les plus distingués.
Comme son titre l’indique, ce recueil

contient les vingt chansons populaires sul-

  

   
Depuis quelques jours, ils commencent à

reprendre le dessus, mais 1ls sont encore À

la queue delaliste.

Tout n’est pourtant pas désespéré. -

La moitié de la saison est presque écouite

et les directeurs viennent de tracer l’itiné-

raire des différents clubs.
La dernière partie sera jouée À Boston

entre notre ancien club et celui de Fall
River, les championsde cette année jusqu’à

 

 
 

 

   
 

 

 

  
Aussi les viandes et épiceries les mieux choisies.

Les prix sont toujours raisonnables

TIMOTHE VIGEANT
PROPRIETAIRE.
 

 

 

    

   

 

 

    

   

Arcs6 Diamants,Joailleries, Argeuteries, Les camarades m’enviaient; vantes avec la musique appropriée. ; date, le 12 septembre prochain. M

*- , Les prix sont es plus bas. Je me trouvais comme un caniche À la Claire Fontaine, c'est la Belle on Boune chance sux Boston Reds ! on

37 1-2 Rue Cheever Que tous les amis doriotaient. çoise, En roulant ma boule, Cécilia, Lèv”- emmaee
‘ ton Pied, À Saint-Malo beau port de mer, Fruits, Legumes

| PKTIT CANADA, A . ; ; ; h eB!
présent, il faut barhe blanche, Ah ! qui me passera Le bois, Marlanne s’en Tous les jours on reçoit au mugasin de

j C'est l'art suprôme en bien des cas, va-tsau moulin, Isabeau s’y promène, J'ai FM. B & Cie, des fruits et lc .

À Dr J . E. St. ONCE Je rève d’avoir ma revanche, fait une Maîtresse, Un Canadien Ecrant, tous trots¥ous Coarnaresdo l'argonten Pensez -Y’ un prix si bas pour de si belles

Médeci t Chi . ’ Enfauts, ne vous attardez pas. Situte mets anguille, Digae din dai-e» venant ici acheter vos légumes. °

écin ob Chirurgien, Avec l’esprit qui vous distingue Vive Napoléou! C’est l’vent frivolanr, ; ; marchandises.
Extrait pur de malt ou levain pour le

329 Rue Merrimack, . . Lowell, Mass Sovez vieillard avec le temps; Dans les prisons de Nantes, Ga: lon la gai pain, 25 cts la bouteille

Gradué de l’Ecole de lesine et ds Chi- Soyez des héros de bastrigne le rosier, Dans y a-t-une brune, J'ai perdu , en “ ’

rurgideMontréal : Facol Laval.4 Etl’on s’en souviendra longterups. mon amant, Je le mène bien mon dévidoi, Btprjan de “Armour” se vend 1s ne dureront pas longtemps ot C est ce a .

ons :— a m., p. nL. : ; she; . °

7a9p.m. L'arparence est tout en ce moude, vivesaatchez Pour les pique-niques, en conserve, le que nous desirons.

v = > . , * - 3

eemn mmei roueporwin

|

(0LECLs ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES
= - - id : ; : ; , , .

; oo * son nom et on pourrait difficilement réuuir en

Mo156 Biscornais ”eappontoase vingt airs nationaux plus populaires, F. M. Banner & Co. - No 64 RUE F0RD

. Mais quan ix de l’ouvrage est de $1.00. ee . .

~ Tuvite ees anis A lui faire visite - - - - - - Qui croit à ls barbe au menton, o eut se leproourer eu OOsant a| TERRAIN A VENDRE.—Prés du pont

ÿ qui prend ça pour la sagesse, M Hard 1637 rue Notre-Dama, Mon-

|

of Ja rie Aiken. On n'exigera ras d'argent B . .

“Chez Dan, L. OSGOOD, On voit fort bien que nous mentons, trés), où À nos bureaux. ter C'estuneOccasion Aussi Ecurie de Louage, Hacks, etc.
; Coin de Suffolk et Mood tons Nous offrons nos remerciements à M, exceptionnelle pour les menuisiers, les ma- ;

LOWELL, - Yass Longevite de Ia carpe Kdmoud Hardy pour le gracieux envoi 995%°ttous comtricieurs,co nepire I Résideuce No, 411 rue Moody, Autrefois 123 rue Moody

+ * Le mutisme proverbial de la carpe n'offre d’un exemplaire de ce beau recueil, informations, adressez-vous An bureau de i — ee = mama

rien d’extraordinaire par lui-même, et dans —— JohnAmenNavyVillage,Lakeviowavenue NO VEEL TR ISTE
° = , oi 0 m 0; well, à . A

Di ° J° A TELLIER, le monde parlementaire, par exemple, on DECES Lee + a T

. trouverait sur ce poiut LAVERRIERE.-—Aurs Laferrière, âgée de RUES =

LE SEUL Bon nombre d'hommesqui sont carpes.

|

1 an et 1 mois, enfant de Pie: re a de Dali -_— 0 F. F. 1 ampron, Un Compatriote

ma Laferrière, est décédée qu No 21 Ayer

i0decin Veterinaire Canadie0 cosatioyane rend son Block, rue Moody. 95 et 99 Rue Worthen. Vient d'acheter la magnifique Gallerie Emerson située au numéro

“ va sbEau—Eva C. Normsudeau, .
0a vient do. toner, À 7 à queues] Nobtasomau Fra€.Normenies TURCOTTE & COTE 21 CENTRAL ST.

A LOWELL MASS jours, dans les étangs du pare d'Enghien, ls âgée de ; Ne nd t d6 ace P iétai . . …

‘ , quiétude sereine d’une de ces carpes cente- léon et de Marie mere eal, est Coc ropriétaires. 1 J Les canadiens se feront un devoir de le visiter

vaires. Une inscription gravée sur l’an- #* No 21 Boott Corporation. hares des f Ces messieurs sont maintenant prêts

, Gradué et Méslaillé de l’Université Lavai en Dé&u d’or dont l’une des oufes était agré- coulered H. Ethier a la chargs des fu- à servir le public canadien ot leur . -

; l’année iR88. Membre de l'Association Médieale mentée Indique qu'elle y fut déposée en BCT . ournir ce qu’il y a de mieux en fait de ; WwW

Boaehoe’arte 1802 sous le consulat de Bonaparte. Tueriex.—Joseph Thérien, enfant d'E- Vins, Liqueurs, Bière, Cigares, etc, LO ELL, Mass DT. Page Pres WP. Wrrescter, Pres - -

Trauçaise de Montréal. Cette carpe vénérable a été respectueuse- douard et de Marie ‘Thérien, est décédé au plus bas prix de la ville.

mentrendue aux soins filiaux dont elle doit 48028 Harris Block, rue A:ken. M. Joseph| Une visite est sollicitée.

étteution apéciaieauxmaladiesre. jnérant l’in- etre entourée par ses innombrables congénè- Albert à la charge des funérailles. UN E CcHANCE = ENTREPRENEUR

1leures de Consultations: res de l'étang seigneurisl, et nous lui sou-| PRONOVEAU.—Joseph Prouovean, ägé de .

10 à Là A… My. et de 1 & 3 15» M. baîtons d’égaler en longévité Ia caspe célè-| 4 mois, enfant de Philippe et d'lds Prono-| à VENDRE —dans va grand centre cann- EMPLOYES CANADIENS
, bre pêchée jadis dans les étangs de Kai- veau, est décédé hier soir, au No 12 1-2 rue dien et pour cause de départ. Une proseet -

€ SERVICES DE NUIT. serslautern et dont l’anneau ae cuivre por- Race. mureprimermimemeDo
tait une inscription gvecque certifiant oo Pas de compétition. "

( ! BUREAU: 33 RUE CABIT, qu'elle était contemporaine de l’empereur Des Peintures. yAdresse pour renscignoment, boîte 4:8,| M. H. N. ST-MARTIN, M. W. CHAPUT, No 23 Choever,

~~ Téléphone 358-3 Frédéric IL attestait qu’elle avait vécu La Loweli Paint Store possèdele plus bel weli, Mass. ; PETIT CANADA)

dans le vivier 267 ane. assertiment de peintures, huiles et vernis M. T. B. OUËLLETTE, M. JOS. FORTIER,

. A que l’on puisse voir daus Loweil, les prix LES . BIERES

+ A VENORE OU A ECHANGER sont sane sontredit les Asvantegeux ue a. M. THOS. DENA CERCUFILSdo toutes les grandeurs aux

:
vous puissiez désirer. es examiner 'as- . .L D . 5 L prix les plus

“A J. H. CUILLET, |sortiment et vous seres satisfaits, 59 rue/Les plus pures, les plus M. A.L. RICHARD, ULT, Le Meur et de Nuit ot satiafaotion

‘ POUR AUTRE CHOSE. aix Market. fraiches, les plus Sucreries remote
AVOCAT,NOTAIREet JUGE de ——— 9 M. PHILIPPE COTE, M. HERMIDAS LORRAIN, M. Awédée Archambault, si avan

Commissaire pour la Province de Québec. Atten's Discovery pour les Hemearetdios delicieuses. \ " mentcontedu publie canadien 8 La

Ua bon cheval pour le commerce, Chambres 18 et 10, Central Block. Le découverte d'Allen les hémon . t ECURIE

+ - Agé de dix ans, gatanti sain et pesant No 31 Rue Central, Lowell. poîdes est un remèdequi pnérittoutes sortes Les matiereinn Whiskets, M. THEOD. LUSSIER, M. GEORGE LANOTOT, Gateaux pityda,Albers Centutneprocure des

. environ 1200 lbs. 11 reste arrêté sans Audcesus dos magasine de J. L. Chalifoux a'hémorroides. Aves-vous des douleurs, m Ba pomp: . voitures pour Mariages, Baptêmes, etc.

qu'il soit besoin de l’attacher, et il a des itritations avoc de fortes démangeaisons Loc Mrondios pores M. LS. A. BERNIER. M. CHAS. Du LARONDE, EXPRESS pour déménagements.
fait tous nos ouvrages lourda depuis , et domestiques, Venez nous voir et vous aures pleine ‘e

; Ia nuit? C'est Jaugereux de négliger om Restaurant do Toro Cla888 antère satistsoti
au-delà de deux ans. PRIX BAS. Dr J. E. Lamoureux| emptômes. Si avez souffert pendant ; ndère sstisfsation.
aeniealseneabiesan ||uM- HENRI VINCENT, R. F. ROBERT 80" Tacxrmons 4473.

années des hémorrhol tes ¢
=

F. M. BARNEY & CO., 36 Cabot Street. so remem

on

que veus eroyies que vous ne pouvez €
° .

~ Marchand en gros et en détail Gonmntation de 8 à 10 a m., de 1 à 3 p.m guéri, essayes les remèdes de AloneDie “ ELK ” oO C. Roussin & Cie
stde Ta 0pm. sovery, C'est un nouveau remède qu . PHARMACIENS

> ‘ Le Dr. Lamoureux donne tune

|

des hémorrhoties. Vendu par tous les
M k St J

‘ 187 Rue Midlesex |urLeee Me nit2 Bars SIL rue Merrimaok,| Mia DENISEBOIRE, Mua ROSA COTE. errimac Ooin des Rues Oabet'et |
Avdosenr de laWamesit NationalBank tement des maladies des yeux et| 6e coute par le malic. Adresses Allor’s LOWBLIL, MASS Salem. _. =

Telephone 144-4. des oreilles. 8m 21 av Duscuvery, Boz 88, LeRoy, N. Y. J. 8 BOURDON, Prop. Muus L, CHAPUT, MusW#. M JACQUES 6m 62000) _Prescriptions remplies avec seine, _?  
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sible,

affaire.

SAMEDI, 29 JUILLET 1893
 fi

MENUSPROPOS
Le Franco- Canadien, do St Jean,

un des plus ancions organes libéraux

de la province de Québec, est passé

entre les mains des conservateurs,
nous dit-on. Cependantrien ne l’in-

dique quand nous le lisons, nous n’y
voyons que des lettres do M. Bour-
guignon.

sera soumis À la Chambre des Com-|CoOmmencement.
munes, le 7 août prochain, pour son
adoption finale.
du comité sea mémorable; les ropré-

|

t8it qu’un imposteur qui se conten-

Ily a une couple de mois, nous
avions l'ins‘gne honneur de recevoir Litué du sou voisim,—osr il ve doit
à nos bureaux la visite de M. J. B.

Rouilliard, “ journaliste et écrivain gramumaire—et il verra quo ce n'est
distingué du Canada.”(?) Nous avons] que l’augmeutauf Je
accordé à ce monsieur, à titre de con-
frère, Phospitalité la plus large pus-

Nous avons eu tort, car nous précieuse d’un genre particulier; mais
iguorions à quel individu nous avions un cabochon sur deux psttes n’est

Heureusement que nous l’avons
appris depuis quelque temps ct nous
sommes en état de mettre notre po-

pulation canadienne en garde contre

unfexploiteur qui, n’ayant plus de

ficolles à tirer au pays natal, a cru
que les Canadiens émigrés sersient

d’excellouts sujets.

Nos lecteurs se rappellent qu’il y a

quelques semaines, ce M. Rouilliard

avait annoncé qu’il donnerait une
grande conférence sur l’annexion

* dans la salle Iuntington, de LowellLa

Le projet de loi du Home Rule

|

L& réclame ne lui a pas fait défaut,
aenfin subi l'épreuve du comité et aussi la salle était-elle comble..…….au

La dernière séance

|

VU$ que le fameux conférencier u'é-

|

UE.

   

UN DROLE DE CABOCHON |cun sutre de savoir ce que c'est
qu'un cabochon,

B'il l’igaore, 1 n’a qu’à onvrir le

pas en avoir un, pas pius que de

“caboche,”
épithète qa’il nous a grataitement
appliquée. C'est de plus une pierre

guère précieux.

M, Rouilliard a été nommé à une
position payante par un gouverne-

ment conservateur.

Lors de l'affaire Ri.l il eat passé au
parti national ronge.

Il avait alors une dizaine de feuil-
les de chou dontil était le propriétai-
re, mais qui sont mortes d’inamition
dernièrement et il n’en est plus le

propriétaire même ““putatif”

Quand Mercier cat monté au pou-

voir, il s’est fait grassemert payer et
en retour payait maigrement ses em-
ployés, s’il les payait du tout.

Un bean matin, le trayon qu’il
avait tiré depuis des mois ne donnait

Mais quand les gens se sont aper-| Plus de lait, etil a aussitôt viré casa-
Il ee fit pendard, c'était l’ex-

pression en vogue au Canada dans le
sentants e’y sont battus 4 coups de

|

t8it de lire une espèce de pamphlet temps.
poing pendaut une demi-heure. sur l’annexion, nn prétendu rapport - ¢

d’une conférence qu'il aurait donnée

|

QU’il put avoir une nouvelle chance

De pendard, il doviut libéral dès

II paraît qu’il est question dans|À Montréal l'hiver dernier, ils n’ont d'exploiter le parti su pouvoir 4 Qué-
quelquesvilles de l’Europe de rem-

|

pas été lents à déguerpir.
La ealle s’est vidée. a
Quelques personnes qui ava‘ont (8 mois de mars l’année dernière, il

placer le bois par le verre dans la
confection des cercueils. Le verre

bec.

Après la dégringolade de Mercier,

isole les cadavres, qui pourraient s’y

|

probablement honte de sortir avant s'est de nouveau trouvé le bec à
momifier. De plus, les miasmes pu- [la fin sont restées à In farce et ont l’eau.
trides emprisonnés dans le verre ne |enduré le supplice jusqu’au bout.

Cette conférence, écrite probable-|!s porte ct depuis lors M. Rouilliardse répandraient plus dans l’atmos-

Le gouvornement T'aillon le mit à

phère, d’où 1ls propagent certaines |ment par quelqu'un qui connaît Ia s'est annoncé comme conférencier.
maladies. question d’annexion et lo sentiment

oa qui existe à Montréal, à pu avoir un

L’annexion est son hochet.
Tlest possible qu'il soit sincère

L'Académie française vient de se| certain succès dans la métropole ca-|pour le moment, mais le premierdécider, après une longue discussion, | nadienne.
à entreprendre une réforme de l’or-
thographie.

coup de vent peut le faire virer de
Maisil faut avoir nn front d’airain

|

bord, car 1l est né girouette.
Les nouvelles règles| pour venir ici dans un centre de la Il est venu visiter les Canadiens

comprendraient notamment Is sup-| Nouvelle Angleterre annoncer une

|

des Etats-Unis, parce qu’il savait que
pression du trait d’union dans les conférence sur l’annexion, remplir

|

ceux-ci ne le connaissaient pas et que,mots composés, et la formation uni-|une salle de patriotes qui a’intéres-|toutes sce ficelles étant usées auforme du pluriel par la lettre “”. |sont au mouvement, et leur servir

|

Canada, :! avait cru voir un bout de
Que ferons-nous de nos genouz ot de

|

comme plat ce bouillon réchauffé.
M. Rouilliard n’a pas même le mé-

nos choux, sans parler des autres x?
corde en ce pays.

Il ne représente personne que lui-
0°. rite des idées émises ou des phrases

|

méme et les partisans de l'annexion,Un voyageur vient de dresser unc imprimées dans ce pamphet; c’est le |8U pays natal comme aux Etats-Unis,
singulière mercuriale.

Il s’agit du prix d’une femme, dans
les pays non civilisés, bien entendu.

Chez les Karocke, on donne au
père quelques coquilles pour avoir
une femme faite an moule.

Chez les Caffres, on paie en pâtés.
Commeça, l'acquéreur n'a à gen

lettes.

Dans l’Ougands, pour avoir unc
femme,il suffit de donner une paire
de bottes au père de famille,
Dans certains pays civilisés, un

monsieur qui s’aviserat de ce moyen,
recevrait, au contraire, ls paire de
bottes quelque part.

"a
, 7”

Unexcellent conseil aux mères de Douce pas
famille, découpé dans le Journal de
la Santé :

Laissez les enfants dormir long-
temps. Il réaulte de Penquéte faite
par nne commission suédoise dans les
Écoles que les écoliers qui ne pren-
nent pas la somme moyenne de som-
meil ont 25 pour cent en plus de
maladies que les autres.
La moyenne du sommeil nécessaire

pourles enfants qui vont à l’école
est : Pour les enfants de 4 ana, 12
h.;de 7 ans, 11 h.; de 9ans, 10 h,;
de 12 à 14 ans, de 9 à 10 heures.

L'avémie, Iappauviisgement dn
sang, la faiblesse, l’hyetérie sont dus
souvent à un sommeil insuffisant.

. a

I1 semble que Palcoolisme chez In
femmefasse en Angleterre, actuelle-
ment, des progrès plus considérables
qu’en tout autre pays.
En Angleterre, et dans le pays de

Galles, le nombre des femmes arré-
tées pour ivresse a passé de 5,673 en
1878 à 9,451 en 1854. A Londres,
l’année dernière, ce chiffre a dépassé
8,000, soit une augmentation de 500
sur l’année précédente, En Ecosse,
10,500 femmes ont été envoyées en
prison dansla seule ville de Glasgow,
eteur ce nombre, 45 en étaient du
sixième au trente-quatrième empri-
sonnement. En Irlande, on connaît
une femme de quarante ans qui a été
arrêtée 700 fois: et à Dublin, on ar-

Rouilliard.

ses rédacteurs.

naît.

travail d’un autic.
Il est trop peu intelligent et assez

ignorant pour n'être pas méme capa-

|

qualité—si toutefois c’en est une—il
pable de modifier cette conférence |8 du toupet, du front ou de ls joue
qu’il s’approprie de manière à la faire

|

(cheek) comme disent les Américains.
accepter par aucun audit-ire de nos

|

Il n’est pas orateur, ni écrivain, ni
compatriotes en ce pays.

LU La farce jouée à Lowell s’est répé-|apprendre à devenir quelque chose,prendre qu’à lui #'il à fait des bou- tée 4 Manchester.

Mais une des personnes présentes à
la conférence de Manchester nous
adresse une communication que nous
publions dans nos colonnes de matid-
re locale de Manchester, au-dessus
de lasignature “un citoyen”, telle
que nousl’avions reçue, et M. Rouil-
liard s’indignu et monte eur ses grands
chevaux, comme s’il en avait des
chevaux ct homme-là!

UN s’en prend à ‘a rédaction du
NATIONAL et attaque même person-
nellemint M. Lenthier qui n’était
pas du tout en cause, pas plus que

ne le reconnaissent pas.  -:
C'est un homme qui n’a qu’une

rien du tout, et il eat trop vieux pour

Il croyait avoir deviné une mine
Le NATIONALde cette dernière ville, |PATMi ses coropatriotes des Etats-pas plus que celui publié à Lowell,

|

Unis, maisil a fait une grave erreur.
n’a dit un seul mot contre M.

Là comme

Nous en avons en assez d’exploi-

ici, nous |teurs du Canada et nous avons l’ex-
l'avons pris en pitié et Ini avons per-| Périence du passé.
mis de faire son petit bonhomme de
chemin, sans protester; ‘‘Eatre jour-|teUrs si nous nous occupons aussi
nalistes, il faut bien avoir des égards, longuement d’an triste sire qui n’en

Nous demandons pardon à nos lec-

vaut pas la peine, mais nous avons
cru devoir les mettre en garle contre
un personnage qui ne peut que leur
faire du tort.

Si M. Ronillisrd vent être assez bon
de s'occuper de nous quand il
aura ‘“‘complété sa ronde,” nous
pourrons ajouter quelques chapi-
tres intéressants À ce prologue ; il
recevra le summum (style Rouilliardo-
iroquois) d’attention qu’il mérite.

 

M. MERCIER A FALL RIVER

Le Courrier du Canada publiait
sous ce titre, jeudi dernier, ce qui

M. Rouilliard apprendra une chose, suit:
c’est que si M. Lenthier n'a pas un gen -
tilhomme pourrédiger ses journaux,ce

|

auivante de Fall River:
n'est pas lui qui peut en juger. Il y a
trop longtemps qu’il a oublié ce que l’ancien charlatan dela province de
c’est qu’un gentilhomme et son juge- Québec était ici hier, dimanche, et il
ment eur une question de co genre ne |* Sdressé la parole devant un petit
Sera pas accepté par quiconquele con-

Nous recevons la communication

“Le roi du humbuy politique et

nombre d’adoratenrs. II était ac-
compagné de M. Odilon Desmarais.

*L’ex-premiera cru,je crois, en en-Quant à l’article que nous avons treprenant une tournée parmiles Ca-
publié dans notre numéro -extraordi-

{

hadiens des Etats-Unis, relever unnaire —commoil l'appelle,—M. Roui]-

|

P°tIt peu son ancienne faveur; mais
liard sait mieux que qui que ce eoit
qu’il a été revu et corrigé par notre

|

dienne de Ia république américaint arédacteur avantqu'il pat être publié,{dû le désillusionner complètement àcommetous les autres qui ont parn| Ce sujet.
dans nos colonnes, d'ailleurs,

la démonstration froide qu’il vient
de recevoir dausla ville la plus cana-

“A part M. H. A. Dubuque et le
Dr de Granpré, les autres personns-C’est vrai qu’on n’a pas besoin

|

gos qui ont escorts dans notre villed’être gentilhomme pour corriger la M.
prose de M, Rouilliard,

Si nous avons donné l'hospitalité

Mercier n’étaient que des intri-
gants qui voulaient prendre une le-
çon du maître, afin de pouvoir par la
suite mettre nos compatriotes dansrête en moyenne 10,000 femmes par aux articles de M. Rouilliard sur les mauvais draps, le tout pour leur

an pour ivresse. l'annexion, c'était à titre de condes- plus grande gloire et dans leur inté-ns cendance pour un compatriote en |rét personneD'après une note intéressante, j]

|

Visite chez nous,
résulterait que Paris possède 150

“ Enfin ça été un fiasco, ot l’ex-
premier, au lieu d’arracher deux centsLes articles qu’il nous a fournis dollars—ce à quoi 11 s'attendait, j'aiétaux de boucherie et ‘qu’au cours de| n’ont pas fait augmenter la circula- ouf dire—à nos frères (car ça coûtaitls dernière année, ila 6t6 sacrifié

|

tion de notre journal régulier ni la| 75 centins pour entendre le déchu),dans les abattoirs 20,771 chevaux, [vente de notre “numéro extraordi.

|

D’8 pu lear soutirer indirectement que242 ânes et 68 mulets.
Le préjugé concernant Pusage do

naire,” au contraire. quelques vingt-cinq piastres, somme
minime, quand on s’est pavané avecNotre correspondant de Manches l'argent public pendant cinq ans et" viande de cheval continue, paraît-

|

ter a simploment écrit et dit tout|Ue l’or à nagé dansles dix ct vingt1,

à

être très fort et los pauvres et |hautce que tous ceux qui connaissent

|

Mille piastres à tous propos, même
les indigents ne portent pas leurs|M. Rouilliard en pensent: que la

lorequ’il s’agissait d’étudier la ques-
tien betteravière au plus grand profitbons dans ces boucheries, dontls seule question de l'annexion pent être très de M. Bernatchez.clientèle serait leg petits rentiere, Jes

|

belle et très bonne en 60: mais qu’a- “‘ Quand 11 nous

a

laissé,il avait lapensionnats etles commerçants ayant

|

voo des champions comme M. Rouil-[figare longue et son “an rovoir ”an Personnel à nourrir, les domp-

|

liard elle est sûre de tomber en bottes, | Youlait plutôt dire adieu !teurs ot les restaurants ulai-
Tes

Pop  Quiest-il ce M. Rouillisra ? D'où
vient-il? Au nom de qui parle-t-il?

Ma ncet,”
Cette correspondance nous apprendEnfin, les boucherics hippophagi- ce sont les questions bien naturelles

|

quelque chose de nouveau. On croyaitques de Paris auraient encore tno, que se posent tous ceux qu’on inviteclientèle spéciale dont nous parlerons à aller l’entendre,diccrètement; les fommes mariées qui

assureraient ainsi, à peu de frais, les

a

M. Rouilliard est. un cabochon quifont un Pets... ....dansor l’ange du vient de Montréal. T1 a été plusieursPanier et qui, à l’insa de leur mari, [années inspecteur des mines omployé
par le gouvernement de la provinoerepas de la journée, de Québeo ot il eat en état plus qu’au-

peut-être que M, Mercier allait évan-
Béliser nos compatriotes dc là-bas,
pour la gloire, ou, encore, pour des
prières. Non ! C’est nn coup d'argent
que notre annexionniste mai déguisé
a voulu faire avec cetto tqurnée de

, trahison, 

 

Voyez-vous, M. Mercier craint
peut-être que sa campagne n’ait pas
grand résultat politique, et il veut au
mons en retirer pour lui-même le
peu que les badauds seront prête à
lui donner,

Mais ça n’a pas l'air de prendre
beaucoup. Vingt-cinq pustres de
recettes pour une soirée, ga n’est pas
énorme; les dépenses déduites il ne
reste pas grand'chose «a maître.

Et, puusque M. Mercier veut abso-
lument donner des représentations,
il trouverait mieux son profit à entrer
dans la troupe de Pawnee Bill. Cela
ne serait pas beaucoup plus humi-
liant que d’aller prêcher la trahison
chez le voisin, et ça augmenterait de
beaucoup ses revenus.
Réd:—Nous n’avons encore rien dit

de la tournée de l'hon. ex-premier
ministro de la province de Québec à
travers nos centres canadiens; nous
attendons certains développements
pour l’apprécier convenablement.

QUELQUES NOTES
Dans des documents qui sont tom-

bés entre nos mains, nous trouvonsle

nombre exact de soldats fourmis par
les divers Etats de l’Union, darant
la guerre de sécession. Les voici;
Alabama, 2,576 hommes: Arkansas,
8,289; Californie, 15,725; Colora-
do, 4,903; Connecticut; 55,755; Da-

kota, 206; Delaware, 12,265; Colom-
bie, 16,534; Illinois, 258,162; Indi-

ana, 194,363; Iowa, 75,793; Kan-

sag, 20,095 ; Kentucky, 75, 275;

Louisiane, 5,224; Maine, 69,738; Ma-

ryland, 46,053; Masachusetts, 146,
467; Michigan, 88,111; Minnesota,
24,002; Missiesipi,545; Missouri,108,

 

New-Hampshire, 33,913; New Jer-

sey, 75,315; Nouveau Mexique, 6,

561; New York, 445,959; Caroline,

du Nord, 3,156; Ohio, 310,654; Oré-

gon, 1,810; Pensylvanie, 338,155;

Rhode Island, 22,248; Tennessee,

31,092; Texas, 1,965; Vermont, 33,

272; Washington, 964; Virginie, 32,

003 Wisconsin, 91,021; Terntoire
indien, 3,530. .

..

On entend fréquemment diverses

personnes se demander les unes aux

autres: quelle est Ia profondeur de la

mer? sans pouvoir bien souvent don-
ner une réponse. Or, d’après des
sondages récemment faits, on a pu

constater que la mer avait dans sa

plus grande profondeur 25,721 pieds,
par conséquent sa profondeur n’égale

pas la hauteurde la plus haute mon-
tagne connue—le mont Everest—qui

g’¢léve 4 29,002 pieds dans les airs.

La profondeur moyenne, entre le
60e degré nord et le 60¢ degré sud; est
d'environ trois milles.

*
&

Le cap de Bonne-Espérance porta

pendant longtemps le nom de cap des

tempêtes. D'après la légende, on le
disait gardé par un géant nommé
Adamaster, que Camoëns chante dans
ses Leusirdes. Le poète portugais
suppose que ce géant se dressa devant
Vasco de Gama, lorsque ce dernier
passa devant le cap, et essoya de
l’empêcher d'aller plus loin.
Co cap qui est situé au sud de l’A-

frique, a été doublé pour la première
fois par Vasco de Gama, en 1407.

3
ee

On pense généralement que la ma-
chine à coudre,si universellement ré-
pandue maintenant,a été inventée par

un Américain. On est dans l'erreur,

paraît-il. Pour la machine à coudre,

de même que ponr beaucoup d’autres
inventions, les Américains n’ont fait

que perfectionner et populariser une

machine déjà inventée par un Fran-

çais. A ce propos; voici ce que dit

un journal de France:

On croit généralement que la
machine à coudre est d’invention

américaine, mais on est en cela dans

ure grande erreur, car elle a êté in-

ventée en France par un Français
Thimonnier était un tailleur d’habits
de Amplepuis, dans le Lyonnais.

Dans ce pays, on fait beancoup de

broderies au crochet et Thimonnie»

avait conçu l’idée de les exécuter
avec une machine qui, en même

temps, lui servirait pour Ja couture.

Cet instrument, dont le crochet était
le principal outil, fat commencé en
1825, et après quatre années de tra-

vail, en 1829, l'inventeur était par-
venu à construire une machine à cou-
dre fil continu faisant un travail
pratique.

«« Voici quelle fut la suite de cette

invention:
¢¢ Le 17 avril 1830, Thimonnier

demanda an brevet d’invention qui
lui fut accordé le 17 juillet, même

année, pour un métier propre à la

confection cles coutures dites point de

chainette,. Le 8 juin et le 11 juillet,

Thimonnier s’asaocie aves plusieurs

négociants de Paris pour l’exploita-
tion de son brevet par entreprise de
couture. Bientôt, en 1831, un ate-

lier de quatre-vingt machines dontil
est le directeur fut établi rue
de Sèvres, mais à cette épo-

que, Jes ouvriers, ne voyant dans

les machines que de dangereux
concurrents dont ils ne cherchaient
qu’à se débarrasser, brieèrent dans
un jour d’émeute les appareils à cou-

dre. Peov après, en 1832, la mort
d’un des sgsociéspmena la dissolution 

162; Nebraska, 3,157; Nevada, 1,080 |

ri Kalamagoo, faite

paquets de notre “ Cele:

de nos fameuses uettes ‘* Cele

En vente par tous les droguis

  

 

   rer——————

| AVEZ-VOUS JAMAIS MANGE

e Geleri Crème «» Celeri sur toas
Demandes à votre épicier la canistre de deux livres du

Fomeux Celeri Compose de Kalomozoo.

 

Direotions our chaque canistee. Délicioux ot sanitaire. Chaque canisire contient
assez de 6e comestible pour une famille de 12 personnes. Pou dispendieux et profteble

CELERI KALAMAZOO EN MARINADE
C'estjune marinade délicieuse ; c’est la meilleure marinade pour le comee et

délicieuse. En sjourant 1e couleur OR ea fait une marinade rose pour les 70008.
Ton Slade C4 de notre meilieur céléri, pour servir dane les

salades au homard, au dindon, au poulet, ete, sus une minute d'avis.

NOUS EXPEDIERONS GRATIS
à toute dame achetant ou demandant nes marchanlines, avec 25 ots de timbre-postes, un

Nervine Blood & Liver Pellets”, c'est wn merveilleuxpour cenx qui sont atteints de maux d’estomacs. Aussi un pamphlet illustré et un paquet
croq Nervine Candy ”. Nous

spéciale sur nos * Nervioe Pellets  ; elles sont préparées avec notre fameux oéleri et
elles em ont toutes les propriétés curatives. Leur effet est pt et salutaire on mêmetempe qu’il est assuré ; mises en belles petites boîtes de 40 pliules

tes.

irons attirer l’attention

chacune. Prix 25 ets.

‘The SMITH DUNKLEY Co, '
KALAMAZOO, MICH.

Les plus grands commerçants de Céleri des Etats-Unis, On reçoit des orêres maintenant
euselle moisson à commencer le 20 juin 1893. 1m36ay

  
 

HOTEL FRANCHERE.
 

 

er . Situéi tué au
centre de Ia eolonie cuna-
dsenue et à deux pas de l'é-
lise canadienne française.
Chambres de première classe
pour $1 00 par jour, Cham-
bres avee alouve, (Bay Win.

A Trpidow) $1.50 par jour sont
di |à la disposition de pos com-

patriotes. Les chars urbaina
Jay passent à la porte de cet

x établissement, |Restaurant
de première classe.

> PRIX MODERES
Direction d'après le plan

:[Européen. Four plus am
plea informations, 6’  

O. J. et Gabriel Franchere, Proprietaires
Coin de Vernom Park Place et rue Throop.

 

 

de la socifté, et l’inventeur retourna

dans eon pays. Mais il revint à Paris
en 1834 et y travailla à la façon,
comme ouvrier tailleur, avec sa ma-

chine à coudre, mais en 1836, à bout

de ressources, il retourne à Ample-

puis à pied, ça machine sur le dos, et

pour vivre en route, il la montrait et
la faisait fonctionner comme ua objet

de curiosité. ”

G. À. DUMONT.

DELEGUES OFFICIELS

A la Convention Nationale de
Chicago

 

 

Cuampuarx, N. Y.

Paroisse:  Révd F. X. Chagnon; Société
St Jean-Baptiste, Dr J. Poissant.

Rouszs PorNT, N. Y.

Paroisse: Révd M, Charbonneau,

Boston, Mass,

Société St Jean-Baptiste, Hon. H. Mercier,

La PRESSE

LE NATIONAL, de Lowell, Mass, Benjamin

Lenthier.

 

 

 

MERES.
Le sirop * C» man: de Mde Winalowan étéemployé au-de'à de 80 ans par des millions demères, qui en out donné à lenrs enfants durant! ur “ Dentition,” ce reindde a été merveiileux.11 soulagel'enfant, amollsf ten Gencives et chassetes cloule-urs,il guérit. Aussl ies coliques vents uses

et c’es* un remèce 1nfai li le
est vendu par les pharmaci
entier, demandes le sirop

ur la diarrhée, il
ns le monde

Winslow et n’en prenez a d’autriers taleu
bouteltie. p » oon

Quatre Préuves de Conviction
..es résultats merveilleux qu'ont

obtenus les milliers de personnes qm
en ontfait usage, l’approbation de ce
fameux remède par les principaux
médecins des Universités des Etats-
Unis à délivré à l’inventeur, le 80
avril 1889, accompagné d’une lettre
de félicitation, l'augmentation de
ses demandes, sont quatre preuves
de conviction que le Dr Delisle’s
Kinium Compound est le seul remd-
de garanti infailiible dans tous les
cas de débilité genérale, pauvreté
du sang, épuisement par le travail,
manque d'appétit, manque de som-
neil, langueur, affuiblissement du
système nerveux, cto. etc, Il est
également sans rival et garanti in-
faillible pour les maladies propre à la
femme, telles que Menstruations ir
régulières eu difficiles, et fleurs blam-
ches. En vente dans toutes les
bonnes pharmacies, Prix 81.00 la
bouteille.

Préparé par le Dr J. D. Delisle
& Co, Lowell, Mass.

 

8-80-92 1a»

LOWELL LINE BOARDING HOUSE
1213 Rue Middlesex,

Jos, Brouillette, Pro
Pension 4 Ia journée on 4 1a semaine, C'est un

endroit fameux comme maison d'été. Les chars
électriques passent à ia

Pharmacie Francaise
Établissement de première Classe.

Pharmaciens de pre-
miere Glasse.

a0DAS 1T S'ROPS FES PLUS PURES

 

  Enc, de OABOT et MOODY Sta.

LA COMPAGNIE DU

G AZ
DE LOWELL,

Délivre prompement le

GHARBON * COKE
Aux Prix Suivants :

Caesé par (chaldron) 36 buisseaux, li-
vre à domicile, $4 50 Demi

(chaldron,) $2.25.

Nou-cazsé, livré à domicile, $4.00.
Demi (chaldron) $2.00.

GAZ AVEC ESCOMPTES 1.00
LE MILLE PIEDS.

Poeles a Gaz montés et a Louer
 

SEWALL G. MACK, Président.
JACOB ROGERS, Trésoricr.

D. C. BABTLETT, Commis.

DIRECTEURS

Sewall G. Mack, James B. Francis, Levi
Sprague, Jacob Rogers, John F. Kimball, Alex-

ander, G, Cumnock, George B, Motley.

La GOMPAGNIE da GAZ
DE LOWELL.
 

J. L. Chalifour.

Nous +Somme
— EN —

Plaine Saison
Promenades
Vous trouverez que notre départe-

ment des valises et des petits savs
(eatchell) est le plua convenable de la
cité, etle meilleur marché pour tout
ce qui est nécessaire #ux voyageurs
daus cette ligne. Vous trouverez dans
notre immense département toutes es-
pèces de malles, valises, courroies, pe-
tits sacs ou sacs à main, valises cou
vertes en tinc brillant & ec fond en
fer, finis dans les meilleurs goûts, de
$2.25 à $950

Valises c.uvertes en canevas avec
ou sans garniture extra, faites dana
uae proportion plus qu'ordinaire, de
28 pouces et plus, de ¥4 A $11.

Petits Saes,Natcheil.

Sacs Gladstone en Alligator, en
cuir aves grain on fendu, aussi en ca
nevas faits avec toile ou garnis en cuir
un assortiment complet de toutes les
grandeurs, de 14 A 24 pouces, $1.20
à 810 00.

Sacs de Club.

Une grande variété en seal, eu cuir
fendu, Alligator, en peau de mouton,
en toile on garni en toile, grandeur de
10 à 18 pouces, de 45 cts à 87.u0.

JL. Chali,
— COIN DES —

Rues Central et Middle

  Lowell Mass.

Lav] OePriClg C
LES GRANDEURS

SONT CASSEES
Dans presque tous les départements de nos habits d'été. Les

prix sont plus cassés que les grandeurs.
Nous avons fait un grand commerce durant le mois de Juin qui s'est

augwenté à vn tel point que nous avons fait pour le quatre dejuillet, un
comms rce que nous n’avons pas encore fait. , ;

Nous ue nous proposons pas de faire disparaître nos étoffes d’été si les
prix les emportent. J ne

Habits d'hommes valant de $8 à 810, maintenant $5.00, peu de jours

suffiront pour les enlever tous. .
Habits d hommes valant bien $10.00, maintenant $6.00.
Habits disparates valant $15.00, maintenant $8.00,
Habits valant de $15.00 & $18.00, maintenant $10.00.
Nos meilleurs habits valant de $20.00 A $25 00, maintenant $15.00.

Lowell One Price Clothing Go.
36, 38, 40 42, 44 Rue MERRIMACK,

 

E H. CHOQUEFTE. J A. CHOQUETTE. JOS. CHOQUATTE &¢ W. K RICHALI D

a

Grande Vente a Reduction Semi-Annuelle

De McINTYRE!
: . ire de

A présent que le glorieux Quatre est passé, nous sentons qu'il est nécess tire
réduire notre stock autant que possible, Pour enarriver là, nous allons faire de grandes
éductions daus chaque département.

recue Dans notre DÉPARTEMENT DE MODE nous offrirons 1 lot de beaux chapeaux
de paille pour dauwes, bonnes formes, à 5 cents chacan. 10 caisses de chapeaux sailors
pOur dames, à 19 cents chacun, qne tout le monde vend de 35 à 50 cts. 2 caissesde cha-
peaux d’enfants à 12 1-2 chacun, que tout le monde veud pour 25 cents. 1 cxisse à 17
vents valant 50 cents. 3 caisses à 2cents, valant 98 cents. 10 caisses à 335 cents, valant

25. Toutes les fleurs, Plumes et Ornements auront le mêmesort. ;
5 Tous nos CORSAUES-CHEMISFS de dames seront réduite de moitié. Tous not
PARASOLSsubiront le même sort. En un mot le stock en entier sera complètement
réduit.

Cette Vente est commencee de Vendredi

MCINTYRES BAZAAR
356, 358, 360 et 362 Fue Merrimack.

LOWELL, MASS.

MANNING & LEIGHTON
VENTE PAR ENCAN

Lundi, Mardi, Mercredi et Jeudi, les 26, 27, 28 et 29 Juin

Nous vendrous en commençant à 9.30 a m. et 2.30 p. m. chaque jour, tout
notre immense stock qui sera livré au plus laut offrant et dernier enchéris-
seur. On vous fournira une liste qui vous permettra de ne pas rester tout
le temps de la vente. Toutes sortes de fournitures nécessaires dans n’im-
porte quelle partie de notre maison.

Tapis, Draperies et Faience.

Ne manquez pas de venir lundi matin pour vous assurer quelques unes de
ces occasions.

Manning « Leighton.

    

Magasins : 13 et 15 Rue Prescott, Lowell

Philias Brouillette
DontJe portrait eat ci-joint, et qui était atteint
de plusienrs maladies colnpliquees, à été cou-
plètement euéri par le «

Dr BRETON
UN SPECIALISTE

Qui ‘oigoe avec an succés infaillible
Les fail'esres nerveuses qui font perdre Is mé-
moire, l'appétit et ln capacité de porter l'atten-
tion aatravail. Le Dr Breton n'a jamais man-
qquê de guérir aucun des css qu'il à entrepris.
Les autres maladies que le Dr Breton n'a ja-

mais faiiti de guérir avec succes, sont: La pros.
tration nerveuse, et tous dérangeoments der
fonctions du aystème nerveux, l'insomnie, les
faubiesse réininalet,et la débil'té, l’impoissance,
les maladies chroniques, les derangements cau-

     

   
  A

 

D
prMi ;ait , 2 4 ,CU 4 te rés par les excès sexsuels et l’imprudence de la
wy J pr jenhesse, la maladie du cœur, des poumons,
65A / lies complications du cerveau, dufoie, des mala

GES FE As dies de 1a peau et du sang, des Khumatismes at
= OL do la saralysie des ropnons, da Ia vessie et des

maladies urinales, de la névraigie, de la gastralo-
gle.

Lisez Ce Que Dit William Sv Chapman :
! ert d'anorésente conserne.—Je certifie par les présentes que j'avais soulfet

mepepeeraEHMCsners tous dépourvas de force. J'ai consulté tous ‘ meltanei
Alors je accidai d’essayer le Dr Rreton, et lorrque je

ratsren montdes yhum'atimes et de prostrationsorgedaeinen étais pascapablede
monterl'ercalier qui conduit à son bureau et al 3 J pra

J lu Dr Breton pendant une semaine jsur qui j'ai pu m’appayer, «t après avoir pris les 1omédes du D Bretonpendant onseomaiesPa
dre & son burea : afsément. Depuis catte époque j'ai pris

Lentinnelément tous les jours et maintenant jo me, porte,eonsageratous

adésirout s'aæurer de Is vérité (lo cette déc ve 8, CHAPMAN, 71ue Read, Loweil, Mass.

Barean, Laboratoire et Dispensaire.

Dr BRETON - - - 32 RUE CENTRAL
Heures d'Office.—De 1.30 à 8.30 p. m. Le «manche sur entente spéciale seulement,

TELEPHONE. 477-56 ;

z—_—_—————_————————"——

NECLICENCE IMPARDONNMABLE.

ll est des gens dont la négligence dépasse les bornes ordinsires de la
raison Dès cils sentent les y tômes de la maladie, au lieu de we

mettre au lendemain pour se soigner.ils devraient aussitôt prendre les remèdes

propres à leur guérison. Aussi empire-t-elle à vue d’œil, grâce à cette négli«

gence, Malades, ne négligez donc plus à vousfaire soigner quand veus vous

apercevez de la maladi-. Recourez immédiatement aux Remèdes Seuvages,

composés d’herbes et de racines de J. K. P. Racicot, et vous vous éviterez

de cette manière bien des inquiétudes. N'oubliez pas que ces remèdes gué-

vissent infailiiblement toutes les maladies, quelles qu'elles soient. Il n’y enà

p‘s qni résistent à leur effieacité Les effets de ces remèdes sont merveils
leux, car des malades qui avaient été réputés inourables, ont recouvré la santé
après l’ueage de ces remèdes

|

Hâtez-vous de voue en procarer. Tenes e
constamment à ls maison. Rendez-vous constammentà l’inecigne du Gros
Sauvaga, chez J. E. P. RACICOT.

Je di he de 8 hrs à 10 hra du matin et 11 112 hre à 10 d? entr.

fata deosdumateA hre du soir. Le mercredi de 8 hra du matin à 9 hre du
à 10 hre du soir.

soir Letueleres hre du matin à 10 hre du soir, nne journée seulement, au
numéro 23 rue Cent al.

112 à tin à 9 113 hrs du soie, au No. ‘78 rue Dranklie.
ÀduedosdeDarda matinÀ 10 hrs du voir, au No. 71 112 rue Harhos.
À Woonsocket, j'ai ua représentaat contiauel au No. 63 rue Arnold. 
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Boston & Maine R.R.
(Division Ouest

LES TRAINS LAISEENT LAGTA
RUE EnTwee TION DB, LA

Pone Boston à 8.50, P,1), 03%, 10.56, à. m. ;
13 20, 12.46, 8.05, 1.10, 4.48, 6,0% 6,16,

DIMANCHE "730, B.2v

12.90, 1, 3 05 5.00, 6.15, 6.56, 0.35,
11,30 pm. DIMANCHE, a m;
12.08, 5.35, 7.50 p. m.

1.580 p.m.
PourSalem et Lynn, 6.25, 12.20, 5.00 p. m.
Pour Newburvport, st Ainssbury, 6.25, 12.20,

8.05, 8.80, 6.15 p- m.
et Dover, 8.30 a. m., 13.90, 1

3.90, 5,u0 Lu DIMANCHE, 5.35 p.m,
Great Falls, Salmon Falls, Saco ot

Portland, 8.30 a. m., 1, 3.30, 500, p. m,
DIMANCHE, 5.55 p. m.

Bangor, ast, Waterville, Skowhe-
, Rockland ot Farmington, 8,30 a. m.,

,00 p. m,
Pour St John. N. B., N.8 , Mont

réal Québec, 8,30 a. m. ; 5.00 p.m.
Lewiston, am,l,

5.00 p. m.
Pour Rochester ot Alton Bay, 8,30 8 m.,, 1,

Pars por John \var et S¢ bateau I
pi ot Venirodi à 1 Ta de le lan
‘our Mt. Desert, Lundi, Mercredi ot Vendre-
di, à 5.00 p. m. “Vv

Division da Sud.

Le ot aprée le 25 Juin 08, les trains lnisse-
sent la Station de la rue Merrimack, Lowell,
somme suit :

ur Boston, 5,45, 6.30, T6 60, 7.45, 7.35,
8.50, 79.25, *9.50, 11.00 a. m., #12.10,
1.85, 2.10, 13.00, *4.00, 4.30, 16.40 p, m
DIMANCHE, 17.45, 8.45, *0.16 a. m.
Les trains laisseront la Station da In rue

Middlesex commesuit:
Pour Boston, 5.48, 6.34, 76.53, 7,01, *7.18,
7.27, 7.88, #7.48, *8,57, 9,28, *9,35, “9. 58,
11.08, §11.44 a m,, #12.18, 1.88, 2,18,

, “4.00, 4.10, 4,33, *b.83, 45.45,
628, 7.25, 8.23 p. m. DIMANCHE
#7.17, *1.27, 77.48, das] 9.208. m., §4 25
sp. um

Pour Woburn—8.30, 7.01, §738, 7.45, 11.00
a m. 1.35, 2.10, 4.30, *§5,53, *§8.28 p.
m.DAms $4.25,603p.m,

reas. Orthern ul tTip Bot hl
Pour Lawrence— 6.30, 10.00, 1100 a. m.,

126, 2.10, 4.45, 5.50 p. m, DIMANCHE,
pile me 7.15 Pp. m.
our Salem et Station Intermédiaires—87.88,
a. m., 1.25, 5,50 p. m- Vis South Lawrence,
6.30 à, m.
ga”Leshourcs données plus bas sont pour
Northern Depot.

Pour Ayer Junction et Stations Intermédi-
aires—7.15 a. m., 12.00, 5.10 et 5,49 p. m,
DIMANCHE, 2.15 p. m.

Pour Amherst, Milford, et Wilton — 9.14
m,, 12.57, 8.43,5.42. DIMANCHE, 2 p. m.
Pour Greenfield, Peterboro’, Bennington

Hillsboro’ et Keene—0.14 a. m. et 3.43p. m
Pour Nashua, Manchester et Concord—7.43.

0.14, 9.43 a.m. : 10.13, 12.11, 1257, 1.44,
1.59, 8.43,(5.04, Nashua seulement) 5.42,
16.22,8.13, 8.43, p. m. DIMANCHES 10.09

(da Nashua seulement), 2.00, 6.40
8.13, 8.43 p.m.

Pour Penacook, Franklin, Lebanon et White
River Junction—9.14, 9.45 a. m.; 12.11,

P 843 18.13 Pama à 8
our Warner, lord, Sunapee, Newport
N. H.) Claremont et Claremont Junction—
45 a. m, ; 1.47 p. m.

Pour St. Johnsbury et Lyndonville, vis Wells
River—9.45 a. m. ; et 18,43 p. m

Pour Montpelier, Montréal, Essex Junction,
Burlington et St. Albans, via Central Ver-
mont line—9.45 a. m, ; 18,13 p. me

Pour Montréal et Québec, vis Montréal et
Porton Air Line —9.45 a. m,: 1848p. m.
380 Exrress via White River Juntion —
4 so. m., tous les jours, dimanche Ex

TOUS LES JOURS POUR MONTR AL.

D, J. FLANDERS,
et des billets,

H. C. TAFT, Agt. Division ouest.
0. E. PAIGE. Ast. Division sud

=

FENN [ESTATE PACÉRCENS & RATLL B.0.
Ligne de la Vallzy Merrimack.

41
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Après le 26 juin 1893, les trains oirouleront
comme suit, Inissent Manchester :

Pour Nashua, Lowell at Boston, (via Lowell) 8.01,
©.10ex, 6.20ex, 8.1'Bnx, r.27, 10.bUez, 11,10
a. m., :.02ex, 3.106x, 4.20, 5,32ux, 8.8lex
790 p. m. DIMANCHE, G.1tex, 6.29s. 8.08
am, 5.UU p. in.

Pour Nashua et les stations intermidiaires, 6.01
8.27, (1,10, a m.. 4,2: 7.20 p.m. DIMANCAB
8.06 a. m., 5.00 p. to, Dimanche, À partir du
9 juillet, 7.38 p. tu

Pour Raymond, Wpping, Nowmarket Junction,
Portsmouth »t stations int-rmédiaives, Exetor,
Dover, Rochester, Groit Falia et Portinad, à
8.30 à. ni , 4.26 np. m. SAMEDI, 3.20 p, 10.

Pour York Bonch, 8.540, 11.12 à. mm. 4.25 p. ma,
DIMANCHE, 4.20 1. m.

Pour Isis of Shouls, Candis, Raymond, Hpping,
New Markos Junction. Greenland et Portamout

OU, 11.126. 0, 4.35 pm. DIMANCHE seu-
lement 8.90 p. im. Dimanche pour Portsmouth
ot les stations lutermdédiaires ot Isle of Shoals,
a. ra.

Pour Worcester, Springfieli ot New York 4.01,
4.190, 8.20, 8.05, 10.60, 11 10a. m. § Pour
New York (Bound Liuee, vin Lowell ou Worces-
ter) 8.02, 8.10 p. m

Pour Ayer Junction vt Worcester, 6.01, 8.19, 6.29
8,06, 10.50, 11.10 4. tu , 3.02,8710, 4.90 p. m.
DIMANCHE, 6,19, 8.29 à. m.

Pour Taunton et Full River (via Lowel
6.19, 8.29, 8.05, 10.50, 11.10 a. m,,
8.10 p.m.
EF Les traine laissent Boston, gare B. & Li, rue

Caus-way :

Pour Manchester, 8.40, 8.30, 9.00, 9.80, 11.80

oùet

a m., 12.00 m., 1.00, 1.15, 3.00, 8.00, 5.26,
7.80, 8.00 p.m. DIMANCHE, 1.09, 6.00, 7.30,
8.00 p. wm.
{7Los trains Inisaent Manchester:

Pour les statious sur le chemiu de fer North
Wenre, 10.25 ». w., 5.06 p. m. DIMANCHE,
80 p. m.

Pour New Hoston, 10.25». m., 5.08 p. m.
Pour Henniker, 10.25 s. m., 5.06 p. m. DIMAN-
€ . . im.

Pour ookadtt 8.64, 10.15 a. m., 9.80, 5.00,
7.80p.m. DIMANCHE, 4.12 a, m., 8.07, 7.08
p.m. À partir du 9 juillet, 8.17 p. m

Pour Buncook, 8 fi4, 10.15 a. m., 2.20, 5.00, 7.30
p.m. DIMANCHE, 4.12 a. m., 8.07, 7.05 p. m.
A partir du 9 juillet, 8.17 p. m.

Pour Pittefield et les stations sur le Buncook
Valley Branch, 10.15. m., 5.00 p.m, DIMAN-
CHE,

Pour Concord, 8.54 10,18, 10.41, 11.08a.m.,
1.04, 2 20, $ 36, 2.50, 5.10, 36, 7.30, 9.10,
8.87 p.in. DIMANCHE, 4.12 n. m., $.07, 7.08
p.m. A partir du! juillet, 8.17 a.m.

Pour Tilton, Ashland, B-linout, Laconia, Lakeport
Welrs, Meredith, Plymouth, Warren, Wondeville,
Montpelier, Barre, Burlington, 8t. Johusbury,
Newport, Vt. et Montrénl, 10.41 a. m.

Pour Laconls, Weirs, Center Harbor, Long Island,
Wolfeborough, Plymouth, North Woodstouk
Flame House et Profile House en voiture),
isbon, Littleton, ct toutes les places des Mon.

tognen Blauncles, 11.0, exprons dos Montagnes
Blanches.

Pour jes stations entre Concord at Woirs, 8.648. m.
Pour Alton Buy, Lake Shore Park et les stations
intermédiaires eur le chamin de Lake Bhore, à

8.54n.m.
Sour lea stations au nord de Woire, 10.41 s. m.
Changement de chars à Lakeport,

four a Concord, Tilton, imont, Laconis,

Lakeport, Lake Shore Park, Woirs, Meredith,

Ashland, Plymouth, Rumney, West Rurmner,
Wentworth, Warren, Haverhill, Woodeville,
Lisbon, Littleton, Wing Road, Whitefield, Lane
oaster, eb Fabyans, 2.80 p.m.

Pour les stations sur le Moutpeller et Wells Rives

R.R., 8%. Johnshury, Newport, V4. of les stations

aur Is division Passumpsio du Sosten & Mal

36 p. m.
ur Gorham et Berlin, 10.41 a. m.
ur lea stations sur le Maine Central B. Tu ob
Québec (vis Lancaster), 2 86 p. m.

Pour Plymouth et leon aéations lntermédiaires ou
nord de Concerd , Plymouth inclus, 6.36 p.m.

Pour Bast Concerd, Tliton, Laconia, Lakeport,

Weira, Meredith, Ashiand, Plymouth,Woodeville
: 8e. Jehnsbu Kewpert, Vi . bonLette

Win Rond.Whiteneld, Lancaster, Bethlehem,

Heu Twin Mountain sad rabyents
m. train voyage le dimano!

Pour Bains Paul et Minneapolis (vis Seo Line)

vouCheats ot Sous lea centres Camadions of leson
inte del'ouest(ris Welle River et le Paciâque

Banedien) 10.61 à m., 9.87 9. m.
GF-Le dimanche, A partir du © Juillet 1899:
Pour Weirs, Lake Shere Park of los stations inten

7mr, akeShoreForks 5.10 1Bn=», ore
a arrive à Manokeater, 7989 m.

7. A. MioKINNON, Gérant Général
A B BROWN, Agt Gén. Passagers.

FRED P. LEW,
Votements de Messieurs et à» Dames

Nettoyes. Teluts ot Repares
& Bref Dolai,

Ms@ » RueMerrimack, =. 239,

  

 

FEVILLETON

Iv

voir que les françaises,mais, en revan-
che, moius de sensibilité et moins de
cœur !
De là à dire que miss Ellen est an

démon !..….
—Dans tous les cas c’est un bien

jo)i démon, s’écria Marcel en riant, et

si l’enfer est minsi peuplé, je de-
mande à y aller faire un petit tour.
J'at aperçu miss Ellen plusieurs fois,
de loin, elle m'avait paru jolie, bien

faite.
L'autre jour, je prenais un eroquis,

là, da côté de ce petit ruisseau si joli-

ment epfai sous la mousse et les her-
bes, pas loin de Ia Croix-Héronnière,
quand une ombre se dressa devant
moi, sans que j'e (sse entendu le moin-
dre bruit.

C'était miss Ellen, la longue tr:tae
de sa robe relevée sur son bras, frap-
pant ses petites bottes À épérons d’ar-
gent d'uve fine cravate au pommeau
ciselé, çes cheveux noirs et un peu
dérangés par la rapidité de la course,
jetant une ombre sur ses grauds yeux
brons, si sombres qu’ils paraiesaient
diaboliques, ses narines frémissantes,
ses joues animées sea lèvres entr’ou-
vertes laissant apercevoir une double
rangée de perles nacrées ébloissan-
tes ft...
—Ah ! l'apparition était superbe !

Très bien, vraiment ! Très bien, tres

bien ! conclut le peintre en faisant
claquer sa langue et en ponctuant son

exclamation admirative d’un petit ges-
te significatif.
—Eh bien il fallait lui dire, s’é-

oria Denise dans un éclat de rire qui
sonnait faux.
—Peste ! répondit Marcel, comme

vous y allez ! Je crois qu’il ne ferait
pas bon de s’y hasarder
Je restai un peu étonré etla regar-

dai bien en face.
La demoiselle vint a côté de moi,

examina mon dessin, oompara avec
le modèle, fit une petite moue d'’ap-
probation et repartit sans prendre
plus d’attention à moi que si j'avais
été une souche.

—Et naturellement, reprit Denise
avec le mêmerire affecté, une flèche
partie de ces beaux yeux!s’est logée en
votre cœur ?

Et depuis cet heureux jour vous
rêvez de la belle inconnue et soupirez

sans cesse ? Et comme tout héros de
roman qui ge respecte, vous avez cueil-

li des brins d’herbe l’endroit oû s’est
posé son pied et vous avec mis ces

reliques sur votre cœur après les avoir

effleurées de vos lèvres ?....
=—Hélas ! non, mademoiselle Deni-

se, n’en déplaise à votre imagination,

je n’ai rien exéouté de ce délicieux

programme ; Je ne suis pas sentimen-
tal de ma nature

Et puis, c’est le premier amour d’un
collégien que veus nous racontez là

et, 4 mon âge, VoYez-vous, On en a

fini avec ces puérilités | J'ai dit adieu

aux folies d'amour et c’ést pour tout
de bon !

Les yeux de Denise s’étaient fixés

sur le jeune homme avec une indéfi-

nissable expression de doute, de satis-

faction et de tristesse.

D'ailleurs, poursuivit Marcel Gran-

dier, je n’ai jamais eu de goût pour

les femmes fatales?
—Paisque vous n’aimez pas la fier-

té et la sombre beauté d'Eilen, vous

ue ferez peut-être pas plus de cas de

celle de Madelaine, faite de blon-

deurs délicates et de grâcesrougirsan-
tes!...

—Je connais très peu Mlle de Cha-

vannes, réponditl'artiste, mais c’est
une enfaut encore ; et, d’après ce que

vous en dites, elle doit se laisser domi-

ner par sa cousine,

Or, je n’admire guère ces natures

souples et malléables, véritables cires
molles que chacun peut manier À son
gré...

— Décidément, vous êtes difficile

conclut Denise, et si vous repousser
également les brunes et les blondes, je

ne vois pss trop...

—Personne interrompit le peintre

avec un geste énergique. Les fem-

je puisse jamais le leur donner.

rel ...
—Merci bien, monsieur marcel,

dirent en risnt Denise et Marie-Anne,

—Les personnes présentes sont tou-

jours exoeptéer, expliqua Marcel qui
ne put s'empêcher de rire à son tour
en esquissant une cérémonieuse révé-
rence.

André, songeur, n’avait pris qu’une

part distraite à la seconde partie de la
conversation.

Huit heures soncèrent à Ja grande
hotloge

Olivier s’endormait sur l’épaule de

son père et oo fut dans un demi-
sommeil qu’il embrassa tout le monde
et qu’il se laissa emporter par De-
nise.
Un ventviolent s'était levé. Les

grands châtalgniers et les chénes de
l’avenue entrechoquaient leurs bran-
ches avec fracas et des tourbillons de

feuilles mortes, mélées & la poussière
du chemin, venaient se briser en cré.
pitant contre les vitres des fenêtres. (A continues.)

 

L'AMERICAINE
li avouait que les femmes avaient

là-bas, besaccup plus d'esprit de sa-

mes m'ont trop fait souffrir pour que

Les femmes, c’est un mal nécessai-

Nouvel'es du Canada

MONTREAL

MN ya quelques fois de profondes
misères qui percent à travers les cou-

ches de la société.
Une famme d'une trentaine d'’au-

nées, suivie de deux jeunes enfants,
est arrivés à Montréal dans le plus

triste état de misère.
Elle a quitté Texkesbury, N. Y.,

à la recherche de son mari, nommé
Joseph Bernard, cocher, qui l’a lâche-
ment abandonné il y a quelques

mois.
La malbeureuse veut retourner à

Québec,biroeau de aa jeunesse st de
son bonheur envolé, quoiqu’elle n’y

ait ni parents, ni amis.
Réduite à la dernière des misères

et au plus complet abandon, cette
mère désolée & demandé l’hcapitalité

à uno station de police.

Le Kecorder Bourgein I'a envoyé
en prison, en sttendant qu’on loi

vienne en aide d’une autre manière.
La prison est le seul asile pour abri-

ter les infortunes de ce genre.

Quand donc, à Montréal,arriverast-

il le jour où l’invocent et le ertminel

ne partageront plus la même retraite?
Da pauvreté ett une infortune assez

grande pour ne pas l'augmenter enco-

re en l’unissant au vice.

La pauvre mère a donc pris en
pleurant le chemin de ls prison,

pressant sur snn cœur les petits en-

fants que son amour maternel ne

pouvait soustraire à l'ignominie de la
géole.

—Ona trouvé le corps d’un 10-

dividu dans le réservoir de la monta-

gne.
Le cadavre péraît avoir été dans

l’eau depuis environ deux mois.

Ce matin, le coroner McMabon a
tenu une enquête dans la bicoque de

la rue Perthuis et les jurés ont rendu

un verdict de ‘trouvé noyé.”

La trouvaille de ce cadavre en
décomposition dans le réservoir qui

alimente une partie de la ville est

sssurément peu agréable aux buveurs

d’eau.
On se demande ce qu’il y aà faire

pour prévenir pareille chose.

QUEBEC

—Un jeune garçon du nom de Avi-

la Lafrance, plombier, a été victime

d’un ma'heureux accident. Il était
occupé avec son frère, plombier lui

aussi, à poser une corniche à la mai-
son de M. Boisjolisur larue Bré-
bœuf, côte St-Louie.

L’échataudage eur iequel ils étaient
montés s’écroula tout à eoup et tous

deux fureut lancés sur le sol d'une

hauteur de 18 à 20 pieds. Avila La-
france fat le plus grièvement blessé ;
on le ramaëesa eans connaissance et

aux dervières nouvelles, il n’avait pas

repris ses sens.
Il a tout un côté peralysé et l’on

craint qu’il ne suecombe aux suiles de

cet accident.
Il est sous les soius des Drs Richer

et Marien. Quant à son frère, il à

regu des contusions qui n’offrent pas

de gravité.

ST HYACINTHE

Une jeunefille de Montréal, Mlle
Portier, de paseage à St-Hyacinthe,

& failli se noyer dans le Yamaska.

Elle était à se promener, le soir, en

chaloupe, avec deux amies. Voulant

descendre au quai de la villa de l’Lôtel

Windsor, elle perdit l’éguilibre et
tomba à l’eau qui était aesez profonde

en cet endroit.
Fes compaganns appelèrent au se-

cours, en la saisissant et eu la main-

tenant à flot.
Deux jeunes gens, MM. À Côté et

L de LaBrunidre, qui se promenatent

en canot, entendant des oris de dé-

tresse, se dirigbrent à force d’aviron

vers le leu de l’accident et arri-
vèrent à temps pour sauver la joune

fille. :

SOREL

Le “Sorelois’’ annonce que la tem-

pôête de vendredi a foit des dégâts
considérables daus le district de Ri-

chelieu.

Au Pot-au-Beurre, la grange toute

neuve de M. Félix Lamothe été rea-

versée par le vent.

A Sainte-Vietoire, la grange de M.

Paul Ethier a aussi été renversée et
le toit de la grange de M. Zéphirin

Péloquin a été enlevé.

bres,parmi lesquels des ormes de tro:s

clôtures ont été renversées et plu-
sieurs bâtiments dérangés.

Dans le rang de Bellevue, même

culbutée.

subi le même aort, ainez que onze
granges de chaque côté du Richelien
entre Sorel et St-Ours.

A Saint-Cuthbert et autres parois-
ses du Nord, on rapporte que 21
granges et 6 maisons ont aussi été
détruites,

A Berthier, la gréle a causé des
dommages sérieux aux moissons.

Les champs de tabac ont été com-
plètement dévastéa.

—mr 
La Toux conduita le Consomption

arr tr artantand» 's
ment. vos amis sur ee poli

Dans cette paroisse, plusieurs ar-

pieds de diamètre, ont été brisés, des

paroisse, une grange appaitenant à

M Elie Vandal a été littéralement

À Saint-Joseph de Sorel, une gran-
ge appartenant à M. Joseph Blette a

CHRONIQUE DE FALL RIVER
—Mercreds dernier fat le journée le p're

pluvisuse «t Ja plus orsgense de toute le
“alsor,

—Onvient d'apprendre la mort de M
Bissonnette, de Ia rue Hope. La pulmonie

nous l'a ravi,

B,—M. Ulric vasalle, &picier, vient de faire
l'acquisition d'un nouveau terrain destiné

À la>nouvelle église de Ste Agne. Nous l’e:

félioitons,

—La statue de Sie Anne est, dit-on, à

Chicago. Il est done permis de dire que

tous les chemins conduient à Fal-
River.

—Dimanche dernier, la famille Ducher-

me recevait À ra table deux amis de cœur.
Elle ne pouvait leur offrir un dîner plus
magnifique et une marque plus évidente de
l’estime qu’elle leur porte, Merci.

Encore un pénible accident de chemin de
fer. Dimanche soir, le train de Newport

masacrsit le crâne de M. Patrick MeCar-
thy. Son compagnon de voyage, M. Brady
de Boston, fat également tué. Leurs cada-
vres ensanglantés furent déposés chez D.

D, Sullivan, rue Main.

—L'assemblée du Conclave Iberville K

S. F. aura lieu, le 2 août prochain, dans la
salle Garfield. Tous les membres sont priée

de ge rendre afin de se préparer pour l’ex-

cursion du 9 août et pour inauguration de
là salle des Forestiers, le 23 août.

—Westport plait de plus en plus au jeune
médecin, J. N. Turgeon. Régulièrement

ii e’y rend deux fois par sercaine et Infailil-
blementil en revient tout délecté, Est-il

homéopathe ou allopathe? Nou- l’ignorons.
Nous ne savons qu’une chose: son suocds
mirobolant malgré ses jeunes années, Qu’il
en soit toujours sinel et un splendide avenir

s'ouvre devant lui,
—Les Dames de Ste Anne de Taunton

sont venues, mercredi dernier, visiter leurs

sœurs de Fall River, De la gare Ferry,
elles se sont immédiatement dirigées vers

l'église de Ste Anne, cù ie Révd P. Sauval
leur donna un de ses meilleurs sermoi #
Leur visite à Fall River était ls clôture
d'une neuvaine commencée par ces dames

À Taunton.

—M. Philippe Kirouac de Rhode [sland

était, ces jours derniers, à Fali River. Il a

réussi par ses nombreuses libations À attirer

l’attention de la police, Ue plus, un Juif

terrassé à maintes reprises contribua gran-

dement à lui faire manquer le train de

Providence, En effet, au gnoment même

où ce visiteur herculéen se disposait À par-

tir, l'officier Perron l’invita à retarder son
départ et À accepter le cautionnement d’un

ami.

—Demain il y aura grand’messe solen.
nelle à Ste Anne. Les meilleures voix du
chœur de cette église promettent d’avoir au
moins cent canaris dans la gorge. Que

ceux qui aiment l’harmonie, s'y rendent.

—Aux courses qui ont eu lieu sur le ters

rain T'anner samedi après-midi, Geo. Wocd,
sur un heating de 24 Ibs a fait dix milles en
29 minutes et 25 secondes, et à gagué le
premier handing, et le premier prix pour le

temps.

—Les “Knigth of Sherwood,” les conela-

ves “King Philipp” et Iberville” de Fall
River et Gosnold de New Bedford feront

une excursion i Crescent Park, le 19 août

prochain. 1! yaura i cette occasion para-

des à Fall River, la veille, et à New

Bedford, le 7 au soir. ‘Tous les Knights de
Fall River et les membres dela Cour
Rochambeau, sont invités spécialement par
le Conclave de New Bedford pour y prendre

part. Le départ de Fall River pour New
Bedford aura lieu par le train réguiier du

soir et le retour par le train de 9,30 hrs.

—L'inauguration de la saile des Fores-
tiers aura lieu le 23 août prochain. Il y
aura parade du Mellen House, À la Falle, à

huit beures, suivie d’un concert et banquet.

Tous les ‘Knights of Sheerwood,” les
Forestiers, ainsi que le conseil Exécutif et

les officiers de la cour supreme, y prendront
part, Des invitations sont envoyées au

gouverneur Russell, au lieutenant-gouver-

neur du Massachusetts, au maire Coughlin
de cette ville et à tous les membres honorai-

res,

—Ces jours derniers, les parents et amis

de M. Elzéar J. Réroux, marchand de la

rue Main, Sud, à l’occasion de l’anniver-

saire da ra naissance, se sont réunis À sa

demeure. Mile Flore Héroux lui lut ure
adresse accompagnée d’un joli bouquet et
d’un pupître de la valeur de $25.00, La
soirée a été passée dans les divertissements

et le lunch fut délicieux. Ce n’est que sur
les 8 heures du matin qu'on se sépara en
gardant on bon souvenir de la fête.

Ux Amt

—A la mémoire de Mme Mélendy Dési-
lets, épouse d’Alphonsd Hurel, décédée le

18 juillet 1898.

A %5 ans, c’est bien jeune! et, pourtant sou-
[rlante,

Ta belle ime, § Mélemly, s'envolait vers les
(cieux.

« Aa revoir,” disais-tu, de ta voix expirante

Là, nous nous reverrons ©tjumais plus d’a-
(dieux:

Cet ange; chers parents, dont vous pleurez
(l'absence,

Goûte le vrai bonheur aux pieds «de l’Eternel,

Elle implore pour vous la sublhne espérance,

No la pleurez donc pas: Cest uno fleur du
(Clel,

Cucillez, cuelllez plutot et le lis et la rose,

Suspendez l'immortelle à sun marbre glacé.

Duséjour du bonheur où son Amo repose,

Elle soutient le cœur que la mort a blessd.

UNE AMIE.

—M. Desnoyers, M. D., du village

Bowenville, sait que ses nombreux patients

ne peuvent longtemps se priver de soins

médicaux, C’est pourquoi dès samedi der-

nfer,ce médecin accourait en toute hâte

auprès de ses malades qui, diséminés dans

tous les quartisrs de la ville, l’atteudsient

avec anxiété, C'est certainement M. F. H
Beauparlaut, demeurant au no 26 rue Fer-

ry, qui se réjouit le plus de son prompt
retour du Canada. Aussi quelle fut forte

et généreuse la poignée de mains donnée

par M. Beauparlant. Inutile de vous ap-

prendre que c’est Ia droite qui fit les frais
et dépens de cet acte poil. La main gauche
qui Je sait en est profondément humiliée et
soupire après le momentde se venger de. son

humiliation. Cette heure de vengeance que
M, le Docteur verra, sans aucun doute, avec

joie, ne peut tarder de sonner. Ainsi M.le
docteur, gare à vous, gare À vos phalanges!

—C'est avec une profonde douleur que
nous avons appris la mort de Mme Pierre
Adam,arrivée mardi soir, vers 6 heures.
Ce maiheur à fait orphelins sept enfants en
bas Âge et à lai-sé seuls pour en prendre
soi un père désolé et une afeule incapable,
Mme Ad:m, née Jane Savage, n’était

Agée que de 30 ans, Kile naquit à St Alex.
andre, P. Q., et était la file de ten ln capi-

taine Savage. II y à bientôt douse ans aile 

épousa M. Adam et le ciel à béni son ma-
reg. Kile ftuit malade depuis plusieurs

sunées d'une bronchite 2sthmst'que qui :'a
ermpurtée. Bon service à eu lieu (vendredi
49 bre,

—Jeudi deruier,l'excursion de is Ligue

des Patriotes & eu un succès monstre, Nous
y avons pris part et nous soinmes loin de le
regretter. Et comme nous ne sommes pas
les seuls heureux de ce voyage de plaisir,

nous nous accordons la joie de crier su nom
du publie touriste et des exoursionnistes,
qui sont tous satisfaits: Vivent le Mount

Hope et ses gentils passagerst Vivent
Crescent Park et ses joyeux amusements !
Vivent la Canadienne et sou galant compa-
gnon ! Vive surtout la Ligue!

     
 

Royal Cream.
Seul article de toileite à l'extrait de

uvert après dea années de recherches
scientifiques (rès eCrieuses pour enlever posi-
tiverient, les boutons, les taches de rousssurs
rousselares), l masque ches les femmes (ta-
chee jaunes à !a figures) et toutes autres déco-
loratious d- lu peau, Non action est positive
garantie infaillible; elle rend la peau douce
otfine et éoluircit le teint. En vente ches
‘ srmuaciens canadie è
Prix 75 cta la bouteiile. m8 des Etate-Unis.
Tréjar par le Dr, J.D. Delisle & Ce.Towel, Mags, ’
Prupniéaires du Dr Deliale’s Kinium Com-

poung.

TOUSSEZ-VOUS?
Depuis un Jour!

Une Semaine!
Un Mois|

Une Année |
Des Années |

PRENEZ LE

Sirop de Térébenthine
DR LAVIOLETTE.

Le Plus Str,
Le Plus Efficace.
Le Plus Agréable au Goût.

NE CONTIENT

Ni Opium, ui Morphins, ni Chloroforme,
Envente danstoutes les pharmacies.

25 et 50 cents le Fincen.

 

 

 

Dépôt pour le Gros: GEO. MORTIMER,
$4 Ventral Wharf, Boston, Mass, , ot fous les
Pharmacions de Gros des Etats-Unis

Soul Propriétaires J. G. LAVIOLETTE, M.B.,
tt! Rue des Comméismnires, Montréal, Cam

Richardson’s Hotel,
C W. W. RicHARDsON, Prop.

Rue Middles-x, .. . Lowell, Mass

En face du Northern Depot.

St Charles Hotel,
C. M. Dickey, Propriétaire.

À, GORDON, COMMIS, Lovelt Mas:
DAN. D.DRISCOLL

RESTAURANTS POPULAIRES.

6 et 8rue Bridge et 4 rue Paige
Agect pour la fameuse Niagar® Spray.

Wm F. COURTNEY,
-- AVOCAT. —

Chambre 13 et 14 Mauson Block,

51 Central St. Lowell, Mass.

   
 

 

 

 

 

ianos et Harmoniums,
BROWN & SIMPSON

Len meilleurs intruments fabriqués aux,
Etats-Unis,

Sans Egaux pour la
Douceur'de Son,

et 1a Perfection de l'Action,

Agent Général, L. J. LATOUR
0 May St, Worceater, Macs,

Agent a Lowell, E, VINCELETTE
204 Rue Moudy, 204

ACHETEZ
—VO3—

THES
—DE-—

Dickson Bros.
— 84—

RUE MERRIMACK.

ALLEZ-VOUS À CHICAGO VOIR
L’EXPOSITION ?

ti oul, cela vous palerait de vous mettre en
rapport avec le

Bureau d informaitous Casedian
(Lncorporé)

 

 

Qui vous fournira sur demande tout ce qui peut
contribuer à rendre votre séjour à Chicag » le
plus agréable possible. Pour toute information
s'adresser à

Charles R. Daoust
Bureau du NATIONAL, . . . 58 rue Market

Un frand nombre d'hôtels très convenables
cmt à a disposition du Bureau

CHICACO .
L'AGENOE CANADIENNE

DE CHICAGO
(En face de la “ Court House ‘’.)

Sous le patronage du Clergé et de lu
Société StJean-Baptiste.

 

 

Comité de Direction :
Michel Cyr, Préaid. de la Soc, St-Jean-Bte
J. B L'Heureux,vice-présid, do do
Gabriel Frauchère, Trésorier, do do
Dr Chs, Cyrier, Drl 2. n,
0.J. ied A veri:an

Leo A 1arocque.

Prospectus et Guide de Chicago expe
dies sar reesption de 15 ots en

timbres-poste:

I'Ageoce. Eechan
ment génératux.

d'argent,
' conomie pour tous.

2%p. ¢

Das 1x1 Bmwuxmon, Ie N. Fcnzmanr,
nt. 

Eve DEAAULNIRRA, Correspondant.

Chambres, Restaurant, t'ervice de Voitu-
ros, ots, etc  eou« le controle abeolu de

renseigne-

Voyez les prospectus et vons sauveres

Lo Magasin Blou
OUS REMERCIONS CUR-
dislement le public de l’encou-

ragement qu'il nous & donné depuis
notre ouverture, 840 rue Merrimack.
Afin de continuer à mériter cette con
fiance, notre gérant a été à Boston et
New-York et nous a acheté”ce qu’il y
s de plus nouveau en fait d’habille-
ments et objets de toilette pour hom-
met, jeunes gens et enfants.
Une visite vous convaincra que c'est

le magasin’du beau et du bon marché.

340 Merrimack St
Respectez, vos Morts

Si vous désirez des funérailles poropeuses
pour vos parents ou proches adressez-vous à

F. X. ALBERT
Entrepreneur de pompes fanebres

No. 3 Rue Tucker, Petit Canada.

Lowell, Mass.

Ses prix sont plus bas qu’ailleurs, n’ayant pas
deloyer à paycr. Vous trouverez un beau
choix de meubles, tapis, pusles, lits, matelas

N. B—Voitures à louer pour Baptèmes,
Mariages, Sépnltures où la Dromsnade.

 

 

On va Generalement
—CHKZ—

Alfred Simard,
COIN DES RUES

MERRIMACK et HANOVER

— Bijouteries. —

ment, donn® une attention toute spéciale à la
réparation des montres, bijoutertes, etc.
 

 

Si vous examinez nos vitrines vous y trouverez
les dernières nouveautés en fait de chaussures
d'été ; de semaine en semaine nous en recevons
directement des manufactures.
Rappeles-vous que dans nos bas prix vous trou-

verez une chaussure aussi élégante et qui fera
Aussi bien que celles vendues dans les hauts prix.

achetant vos bottines chez noun, vous êtes
assnrés d’être toujours chaussés élégamment et
daus lea derniers goûts.
Nos prix sont Jes plus bas

C E-MONGEAU
256 RueMerrimack

Lowell, Mass.

A F'ENTOIN
231 Rue Merrimesk,

Paravents ’soreeus) 250 en montant. Portes
sreens $1.00 en wontant tuyau on caoutchouc.
Petites féuchouses à herbe. Graines et instru-

ments de jardins,fetc., etc.

—Au Ma asin de Ferronnerie.—

WW. A LEW,
NETTOIE, TEINT ET REPARE

Les Vetements de Dames et
d'Hommes.

LOWELL

 

 

29 JOHN ST. -
 

ALLEZCITEZ

Cyrille Constantineau
—POUR VOB—

Articles de Toilette, Chemises,

Collets, Cravates, Mou-

choirs, Parapluies,

Ete., Ete.

HANOVER ET MERRIMACK,

P. LYNCH
Marchands de Vins

—ET—

Smportateur de *Liqueurs Etrangères,
Bières, Lagers, de toutes sortes.

43, 45 Rue Market.
Lea commis canadiens suivants sollicitent

le patronage «le Ia clientèle canadienne,
M. N. Blanchette, Eugène Bailly, Juhn

Quilmette, Dieudonné Landry.

J. H. TULLY & CO.
PHARMACIENS.

83 BAST MERHTMACK STAEHT,
LOWELL, Mass.

Prescriptions remplies avec soin,
Articles de toilette da toutes sortes

M. NOE BRUNELLE

Estl'un des propriétaires de cette
Pharmacie populaire.

Fitchburg RR
Lisez avec Attention.
Cette li putaire vient de faire des arran-
mentsaBe uels les passagers qui partiront

0 Worcester 47.20 p. m. se rendront 6 8
ontréal le lendemain matin

NTRAL

 

 

bridge, 5t Jean et
48.15 pans changement via CE
MONT, R. R. Pour les stations entre Btanbridge

et Hore! 11 n'y aura & 'avenir qu'un seul change.
ment, C'est «

UNE LIGNE
par laquelle fis seront certain de tonionrs faire
vonnection avec les autres lignes de c ins
fer st tonjourg à aussi bon marché, sans compter
que le

FITCHBURG, R. R.

Est le chemin le plus direct, le plus sûret le"plos
confortable.

TROIS TRAINS EXPRESS!

À grande vitesse avec cnars enions ot chars dur

toire -le soir) font lé trajet tour les jours de Wor-
Fondé r l’accommodation des Canadiens gegter à Montaéal, Bt. Hyacinthe, Sher-
qui visiteront Chicago. brookeeto de Worcester, 8.10_a. m,

20 0D. Mm.

IMPORTANT.

Le FITCHBURG, R. R., est Ia seule ligne pas

Iaquelle vous êtes certains, en partant de Mont

rl à 5.30 p. m., de vous rendre A Worcester sans

changements ot sans avoir à attendre dans les

, le lendemaiu matin à 6.40 tandis que par

fo " rivales généralement vous n'a rives

pas à Worcester avant asPon »n J.B

{lets en vents

4

Ia Gare . B.

LUGIER, aussi au bureau du VERAONT CEN-
TRAL, No 194, ree Front. 4 de R. Watson, J. B. Lucier,

Seligman CE

“NATIONAL

Le Departement

—DES—

IMPRESSIONS + de x LUXE
—DU—

ATIONAL
—ET DU—

APCAD NATIONAL
—EST—

DES MIEUX ORGANISES.

 

Now donnons entière sativiactionBUT

EN TOUT ET PARTOUT 

 

Programmes,

Circulaires,

Placards,

Oouvrages de gout.

TOUT A BREF DELAI
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A. 177mprimerie aa

—ET DU— :

DRAPEAU NATIONAL  
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Pour les Con-
serves.

JUONNELL

CLEA
Annoncent Une Vente Speciale

Da Pots

MasonPourFrs
Pot d'Une Chopine, 75c.

Pot d’Une Pinte, $1.19,

DERNIER APPEL
Avant De Les Mettre En

Stock.

Nos clients peuvent s’assurer de plu-
sieurs occasions maintenant, s’ils veu-
lent profiter de notre offre.
Le compte du stock sera pris ven-

dredi, et comme nous désirons nous
débarrasser de lots dépariés de mar-
chandises générales, nous avons déci-
dé de faire une vente quand même, à
nos pratiques.

LES FAIANCES *
— ET -

i LES MEUBLES

Attirent tout votre attention, et tous
les articles dont nous voulons nous
débarrasser, pour en finir,sont promp-
tement apportés en avant.

 

Cela Vous Paiera De Faire

Une Visite Dans Ce

Departement,

Etoffes a Robe en Mousseline et

En Calico.

Seront offertes pendant cette vente
pour moins de la moité du prix.

NOS COMPTOIRS DE § CENTS
Nous attirent une grande foule et

continueront cette attraction pendant
quelques jours Dans ce résultat nous
vous réferrons à nos départements de

Sous - VETEMENTS Er

DE Bas.

On peut acheter pour 5 cents la paire,
les bas de dames et d’enfants, ce qui
se vendait 12 112 et 15 cents.

Corsages ct Habille-
ments.

Vous trouverez, en effet, rarement des
occasions comme celles que noue vous
offrons dans le département KX. Tout
notre stock de vétements pour dames
a été divisé par lot et s’écoule rapide-
ment.

Les Prix, Argent Comptant Font
Bien Leur Besogne.

Les “ Dusters ”’ de voiture sont dansle
département du soubassement, et plu
sieurs lots spéciaux de flanelles et de
draps sont tellement réduits qu’ils at-
tirent nos pratiques daus ce départe-
ment.

Parasols x
Kk Corsets

— ET —

Sous-Vetements En Coton.

Sont à l’étage audessus, précisé=
ment ou est la balcon, et ce sera un
tamps bien employé que d’y faire une
visite en passant. Vous n’avez pas
besoin de perdre de temps, puisque
vous pouvez voir d’un coup d’œil que
les prix des marchandises sont bien
réduits,

Venez durant ces derniers jours
et vous verrez les plus grandes

orcasions.

0'DONNELL
& GILBRIDE
MAGASIN GENERAL.

Rues Merrimack, Palmer, Middle

 

 

TELEGRAPHIE
LE BLOCUS DU SIAM

TERRIBLES CONSEQUENCES EN
PERSPECTIVE

Les Commentaires de ls Presse

Londres, 29.—Le correspondant du

Standard à Paris, dit qu'on annonce semi-
officiellement que le blocus siamois
sers limité à l’estuaire de la rivière Me-
nam, mais que les rivières est et ouest

seront bloquées. Le contre-amiral Humann
oocupera une Île à 18 milles de la rivière

Menam.
On rapporte aussi que le gouvernement

français n’a pas 'lutention de bombarder
Bangkok bien que les canons batteries des

deux côtés de la rivière Parakam et sur
l’île située au milieu de la rivière seront
détruites. Le palais royal qui est en-

touré par 12 000 soldats sera attaqué et
occupé.
New York, 29.—Une dépêche spéciale de

Paris au Sun dit que de terribles consé-
quences sépendent aujourd’hui de l'action

du cabinet français. La décision finaie de
bloquer la côte de Siam, dans les circon-

stances actuelles, va plus troubler la paix

dans l’Est du monde que ies menaces qui
ont été faites pendant les deux dernières

décades,

CE QUE Ls PRESSE EN DIT A L'ETRANGER

Londres, 29.—Le Times dit, dans un

article de fond :
« La principale objection de l'Angleterre

dans l’affaire de Siam est contre l’idée de
rendre contiguës les possessions anglaises et

françaises en Asie. Si l'Angleterre le dési-

rait elle pourrait avertir la France des dan-
gers qu’elle court en lui rappelant le fiasco
du Tonquin, ”
Le Daily News se livre à de iongs com-

mentaires sur l'opinion dominante dans la
presse allemande, qu’un différend entre la

France et l'Angleterre à propos de Siam

serait tout À l'avantage de l’Allemagne, et

xeprime la croyance qu’un différend de ce

genre donnerait quelque repos aux * mans

geurs de feu ” historiques des deux côtés
des Vosges.

L'article de fond du Standard sur la
Franceet Siam contient le passage sui-

vunt :

“Les conditions que la l’rauce cherche à

imposer au Siam ne seraient pas défenda.

bles devant n’importe quel tribunal de
moralité international. L'expérience re
marquable que nous avons aquise, par

l’occupation de la Tunisie, des méthodes de

la diplomatie française, nous empêche
d’accepter avee une trop grande conflance
le programme du quai d'Orsay qui a été

publié.

“II est du devoir de lord Rosebery de
dire nettement à la France qu’elle est ens
£age à respecter l'indépendance de cet Etat
tampon. Nous ne pouvons pas rester inac-

tifs en face des prépararatifs de la France,

en vue d’une action contraire.”
En terminant le Standard dit : “Ie ton

cynique de la presse allemande est un

guide beaucoup plus sûr pour M, Develle,

que les accls mations des cafés de Paris.”

Berlin, 20.— Le Tageblatt dit que l’AI.

lemagne se réjouirait de voir la France

entraînée par son caractére irréfléchi dans

des complications sérieuses en Asie, “‘Le
gouvernement allemand, ajoute ce jour-
nal, resterait complètement indifférent,

dans le cas où les incidents actuels vien-

draient à créer dans l’Asie orientale une

rivalité aiguë entre la France et l’Angle-

terrre.”’

Paris, 29.—La Liberté dit que les canon-
nières françaises vont redescendre la rivière
pour bombarder et détrure les forts de
Paknam; après quoi, elles remonteraront

probablement reprendre leurs positions

devant Bangkok et borabarder a son tour le
palais. ‘‘Des mesures pénibles, ajoute ce

journal, sont nécessaires pour maintenir
intactle prestige de la France.”

Les Débats remarquait que le Sia,

étant une région productrice de riz, ne doit

pas redouter beaucoup un blocus. Quant

aux opérations militaires en terre ferme, le

même journal exprime l'opinion que les

Siamois seront admirablement pourvus par

les Anglais de toutes les armes dont ils
auront besoin,
La majorité des journaux de Paris don-

nent dans leurs colonnes une place aussi

large aux dénonciations contre l’Angieterre
qu’à la discussion de l'incident franco-
siamois lui-même. Ils reprochent à l’An-

gleterre d'encourager la cour de Bangkok

dans sa résistance aux justes demandes de

la France, avec l'intention de les aider

en secret lorsque les hostilités seront ou-

vertes.

Les journaux ultra-conservateurs et ra-

dicaux s’abstiennent seuls de discuter la
la situation. Ils se tiennent sur la réserve,

prêts à attaquer le gouvernement dans le
cas où les affaires tourneraient mal.

Une dépêche de Rome rapporte que le
gouvernement itallen a demandé à l’An-

gleterre de protéger ses nationsux à

Siam.
Le gouvernement américain a fait la me

me chose.
Londres, 29.—Le correspondant du Timés

à Bangkok télégraphie:

“L'apathie apparente du gouvernement

britannique excite, parmi les nationaux an-

glais de la ville, la plus violente irritation.”

 

 

INCENDIE A HALIFAX

Pertes Considerables Causees par des Enfants

Halifax, 29.—Le feu s’est déclaré hier
matin dans la cour A bois de Davison et
Fils, où il y avait 80,000 pies de bois, L’ins

eendie s'est propagé rapidement et avant

que les pompiers aient pu le contrôler, huit
maisonset quelques granges ont été dé-

truites. Deux résidances privées ont été
beaucoup endommagées.

Les pertes sont entre $18,000 a $25,000,

Il n’y & que $6,000 environ d'assurance.

Deux pompiers ont été blessés. On dit
quele feu a originé par suite d’une itnpru-
dence de quelques enfants,

Mewes, Lises Uect

Mon enfant et sujet à de graves attaque
dediarrhée, Durant sa dernière maladie
on lui donna souvent le Dr Hand’s Diarrhe
Mixture qui produisit une guérison immé-
diate. Comme dans les eocasions précé-
dentes on aurait été obligé d'avoir la visi:e
du médecin au moins une douzaine de fois
de crois que les remônes du Dr Hand av-
taient sauvé la vie à mon enfant que j'ai
perdu, ei l'avais pu m’en proourer dans le
termpe de s& ma:adie. Mme I, H, Bennett,
732 rue New Camdera, N. J. Üe sunt d’ex-
cellents remddes pour les enfants, 95 0ent
ohes tous les pharmaciens, 
 

AFFREUX SUICIDE

UNE SENSATION A QUEBEC

Un sergent se fait sauter la corveile

Québec, 29.—L'Erènement de cette ville
publie qui suit:
Un 6moi & été causé ce matin dans les

cercles militaires de cette ville par un tragi-

que évènement dout la citadelle avait été le
théâtre. Ce matin le sergent Nasworthy de
l’école de cavalerie qui avait charge du

sergent Arthurs alors sous arrêt aperçat en

s’éveillant le cadavre de son compagnon

gisant sur le pisncher.
Immédiatement il alla chercher da se~

cours et les compagnons d'armes en arri-
vent reculèrent devant l’affreux spectacle
qui s’offrait à leurs yeux. Le sergent Ar-
thurs était sur le dos

LE CRANE OUVERT

ot gisaut dans une mare de sang cosgulé

La bouche était ouverte, le palais enlevé,
les dents arrachées, la cervelle répandue

dans le sang. Le coroner fut immédiate-
ment averti et se rendit dans les casernes
de l’école de cavalerie afin de donner les
ordres requis en pareilles circonstances. Le
cadavre fut laissé à la garde d’un soldat en
attendant l'enquête qui aura lieu demain
mnatin À 9 heures et à 'aquelle la presse sers

admise,
La Vicrime

La victime, qui est en même temps l'au-
teur du drarne,si on en croit les apparences,
86 nomme Walter Arthurs, âgé de 19 ans
et 0 mois, de Bristnl, comté de Gloucester,

Angleterre,  Arthurs, qui appartient à une
excellente famille de la mère-patrie, est
arrivé à Québec il y a deux anset s’engagea

commesoldat dans l’école de cavalerie.
Grâce À sa bonue tenue, sa bonne con

duite, son instruction, sa sobriété reconnue

et son assiduité au devoir, il ne tarda pas

À passer par tous les grades jusqu'à celui
de sergent qu’il portait malgré son bas âge.

Ses supérieurs n’avaient toujours vu en lui
qu’un soldat accompli jusqu'à ces derniers
temps, alors qu’il manqua d’une façou assez
grave à son devoir et c’est probablement ce
qui amena le suicide.

Il n’y a pas longtemps, Arthurs s'absenta
sans permission et traversa a Lévis, d’où il

nerevint qu’à une heure avancée de la

nuit, le même jour. I! fut puni pour cette
offense. Depuis, son ardeur au service

sembla s'être quelque peu ralentie. Pen-

dant le campement des volontaires à Lévis,

il fut vu sans son costume militaire et des
renseignements pris À ce sujet permettent

de croire qu’il avait l'intention de s'enfuir

de la citadelle et regagner son jaya. La

nostalgie était évidemment pour quelque

chose dans cette décision.
11 fut mis sous arrêt et traduit devant Ja

cour martiale de la citadelle où il subit un
procès; après quoi, il fut envoyé dans sa

chambre ol on le tint prisonnier sons la

garde du sergent Nasworthy, de l’Ecole de

Cavalerie. La sentence devait ctre portée
ca matin contre lui. Nous né savons pas

naturellement, quelle aurait été cette seu-

tence, attondu qu'il faudrait savoir d’abord

8’il avait été trouvé coupable, c’est la dé-

gradation rmlitaire qui l’attendait. Même

aprèsea mort, on lui enlèvera son grade

s’il à Été trouvé coupable. C’est lu règle,

Evidemment, Arthurs craignait une

issue comme celle-là de ses récents démolés
avec les autorités et c’est alors qu’il forma

le projet d’en finir

L’UN SEUL COUP

avec la vie, Comment les choses se sont-

elles passées durant cette nuit terrible 7

C’est là le secret que l’enquête découvrira
peut-être. Toujours est-il que le sergent

Nasworthy n’a eu connaissance d’absolu
ment rien. ll n’a pas entendu le coup de

fteuet ce n’est que ce matin qu’il à con-
staté ce qui s’était passé.
Le cadavre était couché sur le côté avec

la carabine erftre les jambes. La balle est

entrée dans la bouche, qui est restée ou-
verte.

Nous avons interrogé ce matin quelques

officiers de la citadelle au sujet de cet hor-

rible drame. Tous se renforment dans un
mutisme complet; évidemment des ordres

ont été donnés pour que rien ne transpire

avant l’enquêie.

Arthurs était beaucoup counu parmi les

jeunes gens de Québec.

BAGARRE SANGLANTE
JOURNALISTE CRUELLEMENT

BATTU

 

UN

Un hotesier le frappe avec une boutel!le

‘AQuébec, 29.—Une bagarre sanglante à eu
pour théâtre, hier soir, l’hôtel Poitras, situé

coin des rues d’Aiguillon et Ste Geneviève,

et connu sous le nom de ‘‘Dominion House,”

Une arrestation a été opérée et ce matin

l’affaire s’est terminée devant la Cour du

Recorder, par l’acquittement de l’accusé,

M. Henri Rouleau, nn l‘rançais, collabora-

teur de quelques journaux de Montréal,
M. Albert Malouin représentait M Poi-

tras et M. Charles Langelfer occupait pour

M. Rouleau. Vorcice qui ressort de la

preuve faite devant le juge:

Hier soir, vers 7.30 hrs, M. Rouleau eus

tra à l’hôtei Poitras en compagnie de deux
amis; Poitras était lui-même au comptoir.
On prit quelques verres et lorsqu'il s’agit

de payer, on ne put s’enteudre avec Poi-

tras.
On se parla assez vivement et soudain

l’hôtelier saisissant une bouteille de bière
en frappa M. Rouieau sur la tête, le bles-

sant sérieusement. Surpris de cette subite
agression, Rouleau lança un verre vide à

la figure de Poitras qui put l’éviter et le
verre alla briseren miettes une superbe

giace placée derrière le comptoir.
On courut chercher la police et le détec-

tive Fieury arriva eur les lieux. Ua sergent
de ville opéra l’arrestation de Rouleau qui
fut conduit au poste et qui fut remis en
liberté provisoire sur demands de MM,
Templé et P. Cousin, qui se poctdrent

garants de sa comparution devant le Re-
corder.

‘Toute la question était de savoir lequel
de Poitras ou de Rouleau était l’agresseur.

Le juge s'appuyant sur la preuve, déclara

que c’était Poitras, lequel reçut une verte

semonce et fut condamné à payer les
frais,
On prête à M. Rouleau l’intention d'in-

tenter une action en dommages contre Poi-

tras, Oelui-et perd beaucoup. Pendantle
bagarre une foule de choses ont été cassées
dans son hôtel.

GARE AU CHOLERA !

Le Fieau Ohez les Napolitains

Washington, D. C., 29.—Le choléra fait
des ravages à Napies et les immigrants se
préparent en grand nombré à pertir pour
l'Amérique, les autorités out enr leurs gates,

ca

Les Prix

 

Venez Et Jugez Par Vous-Memes.

GRANDE VENTE POUR § JOURS
Seront Sans Precedent Dans
La Cite De Lowell.

 

A 4 Cents.

Je vous offrirai 25 douzaines de
bas gris, valant 8 cts la paire

A 5 Cents,
Je vous offrirai des indiennes

b'anches ou foncées, des cotons
jaunes et toutes les batistes à dou-
blure ; les batistes en pièce se
vendent partout 6c. la verge ; mon
coton jaune vaut 7c. partout.

Chapeaux pour enfants, de 25
cents, pour Ig cents.

Chapeaux de paille pour dames,
de 19c., pour gc.

Chapeaux de paille pour hom-
mes, à 25 cents

Et toute la balance de nos cha-
peaux, Fleurs ct Plumes à grande
réduction.

Corps ot Galscons.

Corps et caleçons d’¢té pour
hommes, à 23 cents.

Très bons corps pour garçons,

Chemises blanches pour hom-
mes, à 25 cents,

Chemises de travail à 19 cents.
Corps en Jersey pour dames, à

6 1-4 cents.
Overalls pour hommes et gar-

çons, à 25 cents et les meilleures
qualités à 45 cents.

Cravates pour hommes et jeu-
nes garçons, de 25c. pour 19€ et
de soc., pour 39 cents

Bretelles de toutes sortes à Igc
valant 25 cents et 35 cents.

Basques en indiennes de toutes
sortes, couleurs foncees, rose et
bleue, 35 cents, vendus à so cts

Basques en indienne blanche à
21 cents, valant 25 cents.

(Boys’ Shirt Waist) ou corps
en indienne ou en fil pour garçons,
de 25 a 38 cents pour 19 cents,

Toile a Rouieau.

Toile à rouleau de 5 cents pour
3 1-2 cents.

Bijoutories.

Toutes ros bijouteries, telles
que boutons pour poignets et
pour collets, épinglettes, pour
cravates, sont réduites a moi
tié prix , les lettres initiales de
25 cents pour IO cents.

Chaussures.

Dans les chaussures, je vous
offre aussi de bons marchés.
Un lot de chaussures pour

hommes, de $1.50 à $2.00 pour
89 cents.

Chaussures boutonnées ou la-
cées, pour garçons, à Ss cents, va-
lant #1 00.

Souliers lacés, en cuir noir, pour
dames, à 48 cents.
Un autre lot de souliers en

Dongola, à 75 cts, valant $1.00.
Souliers opéra, pour dames, à

39 cents, vendus partout à §0 cts
J'ai un assortiment complet de

chaussures de toutes sortes, des
premières maisons de Boston, tel-
les que Hosmer & Co, Day & GrandesServicttes à 5 cents. à IQ cents, Co., et J. A. Manning & Co.

 

VENEZ El VOUS SEREZ SATISFAITS,
COMMIS POUR REPONDRE A TOUS. NOUS SERONS

TOUS CANADIENS.

NOUS SERONS ASSEZ DE

 

J. O. IL.epage,
10-RUE AIKEN -—10

PETIT CANADA.

 
 

UN CRIC CASSE

ACCIDENT A CENTRAL FALLS

Deux Canadiens Font uné Chate de 50 Pleds

[Dépêche spéciale au NATIONAL]

Pawtucket, R. 1., 29.—Hier matin, deux

menuisiers canadiens, Hypolite Tétreaul:

et Gilbert Ponton, âgés respectivement de
40 et 20 ans, étaient à travailler à la bâ-

tisse du Cercle Jacques Cartier, quand le

eric se briss soudainement et tous deux

tombèrent sur le pavé d’une hauteur de
cinquante pieds.

Ile s’abattirent sur un amas de pierres ct

de bois de construction.
L’échafaud sur lequel ils s’étaient montés

pourtravailler était au troisième étage; il

était vieux et usé.
Vers neuf heures moins le quart, le crie

se brisa et les deux ouvriers qui s9 trou-

valent sur l’échafaud furent lancés sur le
sol.

Tétrault, en tombant, se frappa sur un

autre échafaud au second étage puis re-
tomba comme une balie, en rebondissant»

sur une pile de planches et arriva la face

sur les pierres en bas. Ponton tomba sur

Jui.

‘Trois médecins furent appelés en toute

hâte.
Tétrault & reçu une grave blessure à

l’épine dorsale et il est probable qu’il en
mourrs.
Pouton ne s’est fait mal qu’À la tête, où

il à eu des coupures et des meurtrissures à

part de quelques blessures internes peu sé-

rieuses. Il en reviendra.
Ceux qui ont été témoins de l'accident

disent que le contracteur, aussitôt, s’est
empressé À enlever le cric défectueux.

—_——————

A Travers la Ville
—Nos lecteurs trouveront en seconde

page, aujourd’hui, une appréciation de M,
J, B. Rouilliard, le grrrrand couférenuer

Qui a essayé à *‘emplir” son monde A la
salle Huntington,il y & quelque temps. Ça

vaut la peine d’être lu.

—Le Morning Times d'aujourd hui publie

une correspondance signée French Democral,

qui & attiré I'attention du public et} qui est
l’objet de numbreux commentaires, Notre

confrère a les deux yeux ouverts.
—_————

 

Pas Encore Signee

Ce midi, le maire Pickman n'’avait pas

encore signé lu résolution passée au conseil
accordant le congé, le samedi après-midi,
aux employés du département du bureau
de santé,

———

L'age de quelques animaux

L'âge de l’écureull dépasse rarernent huit
ans; celui du lapin, 7 ans; le mouton vivra

10 ans; quelques chiens ont même dépassé
20 ans; les chats et jes renards ne vivent

pas au delà de 15 ans; tandis que ies porcs,
le chevreuil, l’ours, et la vache ont souvent

vécu au delà de 20 ans; nous savons quele
cheval peut vivre au delà de 80 ans; le Lion

70; le chameau, l'aigie, le corbeau et la

tortue 10U ans; et un ou deux cygnes ont 
Slavery Days

Nous apprenons avec plaisir que la troupe
de nègres qui a joué Slavery Days, la se-

maine dernière, à Lukeview, tiendra l'affi-

che à cette place d’amusements durant le

cours de la semaine prochaine. Les repré-

sentations sont données en plein air tous les

après-midis et tous les soirs. Il y aura de-
main même (dimanche) matinée et soirée.

J—

Dans le Conjango

Mariages enregistrés à l’hôtel de ville’
pour la semaine finissant le 29 juillet,
Louis Joly 25, Edouardina Vailière 18.
Joseph Chalifoux 19, Léda Beaudry 15.

Auguste Baril 21, Délia Délisle née Sau-

vaugeau 28.

Adélard Montbleau 21, Marie Philomène

Noël 19.

Philippe Varville 21, Philomène Gagnon

18.

Xavier Descoteaux 24, Delphine Parent

27,
Gaspard Desjardins 21, Cécilia Angela

Horun 31.

 

ECHAPPE BELLE

 

Le Jeune Berard Sauve d'ane Mort Uertaine

Vers 4 beures, hier après-midi, quelques

jeunes garçons, âgés de 12 à [5 aus, parmi
lesquels se trouvait uu nommé Joseph Bé-

rard, résidant dans les environs de la rue

Middlesex, se dirigeaieut du côté de North

Chelmsford pour y prendre un bain dans la
rivière Merrimack.

Rendus à destination, ils segnirent l’eau

près du pont aux deux arcades.

Tous étaient assez bons nageurs et ga-

guèrent le large. Tout alla bien pendant

une quinzaine de minutes, quand tout à
coup on entendit un cri qui venait de l’en-

droit où se baïgrait le jeune Bérard. 11
s’était aventuré dans les Lerbes et n’en
pouvait mais.

Vite on ge porta i gon secours avec un

canot, Il était temps, car le petit impru-
dent venait déjà de disparaître sous l’eau.
On parvint à le ramener sur le rivage et il
fut transporté dans une rvaison près de la

gare de North Chelmsford od on lui donna

les soius nécessaires.
Le jeune Bérard y aurait certainement

perdu la vie, s’il n’y avait pas eu de canot
dans les environs.

———e+gr==——

PRISONNIERS SENS DESSUS DESSOUS
 

La Voitare du Departement de Ia Polloe se

Brice, Rue Uentral

- Vers 11.80 heures, ce matin, la voiture

du département de ia police, qui fait le

service des bureaux de la rue Market à la
prison Thorndike, & été la cause d’un grave

accident et d’un nombreux rassemblement
sur la rue Central.
Des prisonniers qui ont comparu en cour

ce matin, huit n’ont pas pu payer leur

amende de $3 qui leur avait été infligée

pour ivrognerie.

L'officler Favor partait donc avec eux en
route pour la prison lorsque, arrivé près de
Is rue Jackson, une des roues de ia voiture
alia frapper sut les rails de la voie ferrée
des tramways. Celle-ci probablement peu
solide se débanda et le véhicule, perdant

son équilibre, fut lancé sur son oôté droit,
Les huit personnes qui l’occupaient—

dont six hommes et deux femmes—furent

Heureusement ils avaieut les mmenottes et
ne purent se sauver,

Dansle fracas, l’un d’entre eux s’infligeas

une terrible entaille près de l'œil droit.
Les autres ont été plus ou moins secoués.

Une voiture express fut appelée et les pri-

sonniers furent envoyés dans celle-ci à la
prison où ils auront le temps voulu pour
revenir de leur émotion.
 

 

COUR DE POLICE

 

F ncore nue Longue Liste d’Ivrognes

Depuis que la nouvelle loi sur l’ivrognerie

à été mise en vigueur, l’espace réservé aux

prisonniers dans la salle d’audience de la
cour de police est devenu trop restreint. Ce
matin des ouvriers étaient à l’œuvre pour

agrandir du double la boîte grillée qui, à

partir de lundi,pourra contenir plus de qua_
rante personnes.

Le juge Frye occupait le fauteuil à la
séance de co matin et a prononcé les sen-

 

Canadiens allons tous au

Union + Market
QUI EST LE C0Q

=

  

POUR VENDRE

Le bon beurre par Ji 22, 23, 26, 26 et
28 cents par 5, 10, 20 ot livres.
Le thé noir 35, 30, 85, 40 et 500 la livre;

the vert 25, 30 et 50 centa Ia livre. -
Le café 25, 30 et 85 centa Ia livre.
Tous tes Jeudis —pour le vendredi—poisson

frais de tontes sortes.

79,81, 83,

Rue Middlesex, Bue

dans Lowell.

tences suivantes pour ivrognerie :

Union + Market,/**

 

Un Piano Pour
Tubooret et tapis pour argent comp d

fait pour profiter des bas prix pourles pianos ou les orgues il vous faut aller au

45 RUE PRESCOTT
LOWELL, MASS.

Vous y trouverez le plus beaux et le meilleur stock qu'il y a
Prix $50.00 2 $650.

George Gardner,

 

$50
tant ou & des conditions faciles De

 — —
 pe 

Joseph

Roddeit, John Burke, James Thomas,

Georges Darrell, Thomas Hargraves, Ma-

ry A, Dalton, Eila McAlloon, Georges

Korgsley, Joseph Taylor, James McNulty,
Michael Healey, Micheal Keating $3 d'a-
mende, Thomas Donlan et James Conley,

probation.

—Le procèa d’Edouard Lavallée, pour
bris de gluee, est continué au 2 août.

—La cause de Dosithée Carrière, accusé

d'assaut sur Alfred Germain, est régiée à

Jj'ammiable et placée au dossier.

—Patrick Barry, accusé d'assaut sur

John B. Rilley, comparaître en cour le 5
août.

De nombreuses causes sout contiuées et
placées au dossier,
 

FUNERAJIL.LES DE MME LABONNE

 

Touchisntes Ceremonies a I'Eglise St Joseph

Ce Matin

D'imposantes funérailles ont eu lieu ce

matin, à 8 heures, à l’église St Joseph, à

l’cecasion des funérailles de Mme David

Labonne, décédée mercredi dernier, à l'âge

de 59 ant et 6 mois À ça résidence, 306 rue

Middlesex, après nne courte maïs pénible

maladie, qui n’a duré que quelques jours
seulement.
Le temple du Ssigueur avait été tout

drapé de noir pour la circonstance et avait

été richement illuminé.
Le Révd Père Forget, O. M. L., chanta

le service funèbre, au milieu d’un nombreux

concours de parents et d'amis.
La défunte qui habitait au milieu de

nous depuis de longues aunées était cou-
Seiilère de la Congrégation des Dames de

Ste Anne et était armée et respectée de
tous lec membres de &stte Congrézation,

Elle laisse pour déplorer su perte un
époux inconsolable, quatre filles, deux
garçons et une foule d’autres parents et

amis qui sont allés äccompaguer les dé-
pouiiles mortelles au cimetière catholique
dela ville, où a eu lieu l'inhumation.

M. Joseph Albert avait la charge des
funérailles.

Nous offrons nes plus sincères condoléan-
eve à la famille éplorée.

 

Ce qu'il importe de savoir,
 

—Une nouvelle occasion offerte chez A.

G. Pollard & Co, est un lot de coupons de
toile à nappe rouge, de la meilleure qualité,

mais en coupons courts pour 19 cents la

la verge.

—Le temps des chaleurs est le temps des

plque-niques, Pour faire uu bon pique-
nique il faut acheter de bons fruits et de
bonnes viandes de conserves, Vous trou-
verez ces articles de conserve, à bien bon

marché chez F. M. Burney et Cie,

—UNE FIGURE BOURGEONNEE n’est pas
faite pour plaire. Bi vous voulez être
agréable au beau sexe, faites disparaître

ces boutons par l’usage de la Royal Cream.

Les pharmaciens canadiens seront heureux

de vous en procurer une boutrille, pour la

bagatelle de 75 cents.

—En allant chez Robitaille et Lavallée

no 4 rue Merrimac en face de la rue

Bridge, vous trouvirez des bijoux de

premier choix; un voup d'œil sur lem

assortiment vous convainera que c’est le

meilleur endroit pour faire vos achats.

—Nous attirons l'attention de nos lec-
teurs et lectrices sur le feit qu’à l’avenir

nos bureaux seront ouverts depuis 7 heures
du matin jusqu’à 9 heures du soir et cela

tous les jours excepté le samedi, ce jour-là

nous fermerons nos bureaux à 6 heures du
soir.

—Si vous avez besoin d’un beau chapeau,
fini dans les derniers goûts, pour les fêtes

de mardi prochain, vous n’avez qu’à aller

visiter le nouveau magasin de modes de
Mme C. Gingras,situé au no 35 rue Cheever
coin de la rue Aiken et vous serez certaines

d’épargner beaucoup d’argent. Tous les
prix ont été réduits de moité. Allez prof-
ter de l’occasiou.

—BICYCLES.— C. Zimmer, no. 18 Rue
Middle, agent pour le cdldbre Bicycle “No-
mad”, Venez le voir; il le recommande
comme égal à d’autmes bicycles coûtant $50
de plus.

—11 est un fait recounu que les ateliers

photographiques de M. J. T. Fontaine de
la rue Merrimack, sont les plus populaires

de Lowell. Ses magnifiques portraits sont
en vogue partout, et lorsque vous voyez une

belle photographie vous pouvez être certain
qu’elle sort de ses ateliers. Ses prix sont
très modérés et les ordres sont prompte-
ment exécutés,

Etabli en 1870.
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La meilleare laxallFleur I"¥% ¢4.7; 1
La graime 5 + (0312 ela"livre. Manufacturier
Le lard frais . » 10, 12:et 1% la livre.
Epaule fumée...  . 12 et 130 Ia livre. DES CIGARES
Jambon fumé - . 10 ot 150 Ia livre.
Poulets frais. . 16, 17 et 186 1a livre. 66 ”.msi: GEES OTAR FAGLE
Ocufs frais . . . ls douzaine, a
Pommes . . ’ . 28°a quart.

lade . a douz. §( "Poaverts 1 "1 : "Ectaque| “PARKER HOUSE BOUQUET
Faves (Butter Beans) . he la quart

ETC, ETC.

153 Milk St, Boston, Mass

Dr. C. HENOTTE
Pharmacien Canadien,

Diplômé et Propriétaire.

KA" lrescriptions médicales une Bpéclalité.

COIN DKS RUES

    mêrue vécu plus de-200 ans. jotés poie-mêle dans la voiture couverte. MERRIMACK ET CABOT.

DEMANDE
"ONDEMANDE—Une bonne servants
trouverait un emploi permanent en s’adres-
sant au No. 387 rue Merrimack. juo

  

 

BONNE OCCASION.—A vendre au No.
19 rue Boynton. C.ntralville, une magnifique
maison à deux étages et demi, divisée en sept
chambres. Aussi u0e magnifique éeurie et
remise à voitures. Le terrain ou cette habi-
tation est située, o‘Cupe une superficie de
près de 9000 pieds. Le tout sera vendu à des
conditions très faciles. Pour informations
adressez vous à M. Hercule Paris, 19rus
Boynton, prée de la Lilley Avenue. 7 juil 1m

Dr F. DUPONT.
SPHOIALITES —Maladies des femmes "et

des enfants. Ex chef de cliniqueà Paris. Ex

médecin des hôpitaux et Chirargien Major du

(5ème Bataillon à Montréal.
CONSULTATIONS —De 8 à 10 s. m., de

2à4etGà 8 p.m. Dimanches de 8 à 10 n.
m,, de 2 à 4 p.m.

Cansul'ations Gratis Pour Les Enfants
Audessous de tj ans, tous les mardis et tous

jeudis de 2 à 1 p. m.

Coin des Rues Merrimack et Cabot

Audessus de la Pharmacie Walker.

-UN-

BON « ARTICLE
——POUR LES—

Pieds Sensibles
est sensible des

 

 

Chacun

pieds. Si votre chaussure vous

sert le pied, naturellement

vous vous en apercevez, et vous

éprouvez un malaise apparant,

lors même que vous seriez ré-

ellement des plus favorisés

sous le rapport de la nature et

de l'éducation. En outre de

cela, une belle chaussure est

essentiellement nécessaire pour

complèter une belle toilette °

Le meilleur moyen de s’as-

surer d'une chaussure conve-

nable c’est de faire une visite

chez

J. L. Chalifouz,
- COIN DES —

Rues Central et Middle

Lowell Mass.

Lakemiow Park
Où on peut passer les jours

les plus charmants du monde
durant l’Eté.

ATTRACTIONS SPECIALES
Pour la semaine commençant

24 JUILLET.
Grande représentation en plein air

de la nouveauté dramatique:

SLAVERY = DAYS
Avec un exposé qui n’a jamais été

surpassé avant aujourd’hui dansle réa
lisme. Une partie du terrain sers

converti en un champ de coton où un

certain nombre de personnes récolte-

rout le coton.
Durant J'accomplissement de cet

ouvrage on offrira l’inimitable Eclipse

Quartet. .

Dans l’exécution de leur chant dro-

latique ** Wash day ” un certain nom-

bre de chantres, une douzaine de

«buch aud wing dancers” la marche

fantastique du gatenu, joueurs de banjo

et autres ap/ cialistes dans un mélange
de variétés ot de supériorités ivcompa-
rables, le tout formant non seulement

ce qu’il y a de plus nouveau et de plus
dispendieux en fait d'exposition qui n'a
pas encore été vu dans cette démons-
tration, mais en même temps donnant
l’image la plus parfaite de lu

VID DANS LE SUD
qui ait encore été réprésentée avant la
guerre.
Les représentations commenceront chaque

jour, à Z heures et 8 heures, p. m.

Deux Grands Concerts Dimanche

Billets aller et retour 20c.
Les tramways laissent l’encoignure des

rues Merrimack ot Bridge tous les 7 minutes

 

 
 


